
Les annonces de provenance»
étrangère et suisse (hors du can-
ton de Neuchàtel et de la région
des lacs de Neuchàtel , Morat et
Bienne) sont reçues par l'Union
des Journaux suisses pour la pu-
blicité (Ufiîon réclame). Bureaux
à Lucerne et Lausanne.

j 
Mesdames I

5§__l l__Hg| Pour conserver vos
aSfll _W_ maris à la maison, il
_E__ y â autleur rendre le foyer-
PJ,- ,-B£j igréable ot un apparte-

1̂j_?,_mW ment propre et bien te-
***** - nu. Pour que vos meu-

bles brillent , servez-vous du
_Pol__n__e _iMe

M. BURMANN
- Seuls dépôts :

Pharmacie Dr L* Heuttor , Neu-
châteL

Droguerie Dr L» Reutter, Lan-
deron.

Machine à tricoter
très peu usagée, à vendre faute
d'emploi. Bonne marque. S'adresser
au notaire A. Vnithier, à Peseux.

mil. i_
Beau MIEL coulé du pays, garanti pur

à 90 c_ et I fr. BO le pot
(Les pots vides sont repris à 20 cts.)

An magasin de Comestibles
SEINET FILS

Eu des Epancheurs, S

Machine à écrire
| I7nderwood (dernier modèle),
très bien conservée, *\ vendre à
bon compte. Offres sous chiffres
K. 8236 S. à l'Union-Réclame, Lu-
cerne.

1
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Henri ROBERT g
NEUCHATEL - Place de l'Hôtel de Ville - Î-EUCHATEL i

JLJ. ^®i llSllilià_c dans tous les genres fO|

soit : noires, ja unes ou blanches .

i RICHELIEU et BOTTES en toile, gris, Uns et beige i
1 SAKDALES OTEIPP I
H Un stock 9e Chaussures couleur veirêu avec fort rabais 13

Il Prix modérés - Escompte H °/o Wm

Jl\_  ̂reC °mman 6' Mo ROBMRT Jji

*
w

ABONNEMENTS
«*»

i ** 6 malt 3 m *is
En ville ft- *— ¦*• — >•—
Mon de ville oup»rl*po_c

dans toute 1* Sinise . . . .  9 A-io i. *S
Etranger (Union pojtlle)- li t i .So 6..S
Abonnement »ux bureaux de poste, i o ct. en ait *.

Changement d'adresse, So ct.
ON S'ABONNE A TOUTE ÉPOQUE

Bureau : i , Temple-Neuf, i
Vente au numéro aux kiosatses, déf ais, etc.

'. . _.

ANNONCES c. 8
_$»

Un canton t i '• insertion, i i î ligne* So et.
4 et 5 lignes..... 65 ct. 6 et y lignes y S *
8 lig. ct plus, l •* ins.. la lig. ou son espace I o >

De la Salue el de l'étranger :
sS et. la lig. ou son espace J n ins.f minim. l fr.
N. B. — Pour les avis tardifs, mortuaires, les ré-

clames et les surcharges, demander le tarif spécial.

Bureau: i , Temp le-Neuf , i
I_ . manuscrit! ne sont pas rendus

1 4

I

^^l____l__ _»3^^Pi::fel_à Attrape-mouches -Meta» |
..._ „____=_^^^i.rŜ

;s
^s=3_ je 

,
j - ug propre. Prix : 65 c. 1

Trappes h souris « Finis > — —
se rechargeant automatique- w_. ,.__*_ „„ B
ment et permettant de prendre En vente an 

§
r̂r t̂e ôïtŒI8- wBazarScMnzIiclieU C18 I

tement dans la trappe même. I
Prix : 8 fr. PLACE DU PORT

f GRAND BAZAR PARISIEN I3B S __ -

I

Rue de la Treille

Comime Mm de ®s_l_i€- _ii
VENTE A TRÈS BAS PEIX

DES

apii m pis el garnis
POUR DAMES ET FILLETTES

CHAPEAUI PAILLE
j pour Hommes et Garçons

! !__©sMi elt®ix de riilfcajis
dans toutes les largeurs !

Grand assortiment de teintes pj

É Fleurs - Feuillage - Mousseline - Soierie - Velours |
g Dentelles - Voilettes 1
j ' —¦¦ *¦¦ ¦ !

OMBRELLES
vendues avec diff érences de p r i x  J

| §anîs k coton et fil jl
| §ants de peau blancs, couleurs et noirs, bonnes 1

qualités et très bon marché |

| COLS - CRAVATES - BAS ¦ CHAUSSETTES
Ceintures nouveautés - Feignes f

; Nouveautés ponr coiffures de tomes - Barrettes
Corsets bonnes formes habillant droit

Benoit Ullmann
lÊne Saflm .,-î-©i3©_p _. et Place Nama-I_ro_

A l'occasion des

B8g- soit du 6 au 13 juillet

Les Blouses, Costumes et Jupons,
ainsi que la Lingerie conf ectionnée

seront vendus avec

* d'escompte 

||| L Se recommande , C. BERNARD. *mJ

Travaux en tous genres à l'imprimerie de ce journal

jÉC USINE A VAPEUR 
J ||»

Ïp Télép hone S. GONARD & G'3 Télép hone SÏÏ
§§ Monruz - J^tJCMATM-L - Monruz |||
_\Wk Etablissement de premier ordre fê . iv
MC _3^°Tarif réduit pour hôtels et pensionnats ~1_£2 j lp
MifS Repassage à neuf des chemises, cols et manchettes. — I_avage et l*j P&
Hr repassage très soigné des iaïne.,  flanelles et rideaux 2l_f»
jf ïj fi Vaste emplacement pour le séchag e au grand air Win.

i Prix très modérés Service à domicile j lmm

ip S0" Blanchissa ge cle luxe. Trousseaux @K

â 

Chaussures noires et couleurs
pour enfants, fillctio s et garçonnets

Grand choix dans tovs les prix

SPÉCIALITÉS :
ARTICLES SUR FORME RATÎ (XWELLE

Bottines et souliers en daim et coutil
gris et blancs, ete.

très élégancs, p rix avantageux

Rayon spécial d'articles soles et courants
vendus très bon marché

lr****- « fi. PÉTREBIAND H»""
— »

XJSF" Un lot bottine- et soulier» jaune *, 35/37

avec grand rabais
TRÈS A VANTAGEUX — QUALITÉ GARANTIE

mlf Voir ia cite des « A vendre » à 1a gage deux.

L *es annonces reçues {
! avant 3 heures (grandes j
i annonces avant •' h.) i
| peuvent paraî tre dans te j
| numéro du lendemain. \

Elude MES BARRELET, avocat
Rue de l'Hôpital 5, Neuchàtel

A vendre maison d'habitation
avec local pour magasin, située à
la Grand'Rue rue de l'Hôpital, en
ville. Rapport 7 3/4 "/p . c^

A Tendre, dans le haut
de la ville,

jolie villa
8 chambres, M Térandas,
eau et gaz. Tue impre-
nable. 4000 m% Jardin et
Terger aTec ombrages. —
S'adresser au bureau de
gérances, José Saec, 23,
rue du Château, BTeucïiâ-
tel. 

Domalnyjenflre
On offre à vendre un beau et

bon domaine situé entre le Vi-
gnoble et le Val-de-Ruz , compre-
nant maison d'habitation,
assurée 10,700 fr. avec partie ru-
ral e et dépendances, verger planté
d'arbres fruitiers en plein rapport
et 36 poses de bonnes ter-
res. Occasion favorable et bons
placements de fonds. Epocpie à
convenir pour l'entrée en jouis-
sance.

S'adresser pour tous renseigne-
ments au notaire Breguet, à
Co_Trane.

ENCHÈRES

Vente île Maiclanflises,
et de

MOBILIER
aux GeM_ _ s-s_.-Co_ra_ .

Saiaedi, 13 jnillet 1007,
dès 1 h. Va après midi, le
syndic du bénéfice d'inventaire de.
HÏ__ Barbara Naturel exposera en.
vente par enchères publiques, au»
domicile de la défunte, aux Gène- -
v_ >ys-sur-Co__i -u_e, les marchandises
suivantes : pantalons et chemises'
de travail , cnemises Jsoger , tricots,
gilets de chasse, camisoles, pèle-
rines, cravates, mercerie, café, chi-
corée, etc., etc.

I_ _ndi, 15 juillet, la vente
sera continuée dès 9 h. </a du
matin. L'agencement du maga-
sin , ainsi que le mobilier, seront
mis en vente l'après-midi de co
second jour. L'agencement du ma-
gasin se compose de banque, buf-
fets vitrés, vitrines, balances, poids,
etc. Le mobilier consiste en lit
complet, canapé, glace, table à
ouvrage , régulateur , cartel de Pa-
ris, des montres , potager à pétrole,
tableaux, machine à coudre, garde-
robe, batteri e de cuisino, etc. R667N
««-_-__--&.'. .. rogggggggggfl f_7-___a_____

A VENDRE
Le soussigné offre, pour simpli-

fication de commerce, à

remettre $zs chantiers
de

La Chaux-de-ronds et dn Locle
Q. PRÊTRE.

Frisure naturelle
Un moyen sûr par lequel te»

cheveux des dames et messieurs
frisent naturellement en peu de
temps est indiqué, contre envoi de
20 centimes en timbres-posto, par
Pharmacie, case postale 11939, Hé-
risau.
I_a graisse fai t des taches _

. L'Eau Idéale les enlève admirable-
ment. Flacon 50, 76, 1.25. Drogue-
ries, épiceries. Dépôt général : Jos.
Rollier , Neuveville.

OCCASION
A vendre ou à louer une grande

poussette de malade
S'adresser Bellevaux 7, au 1er , à

gauche.
Chez M. ..oui.* Brnnner, it

Lia (.hanx-dn-lHilieu, à ven-
dre plusieurs

tas eto»
de service, dans les prix do 800 à
1200 fr. H 560 . O,

Il MACÏÏ]_d_ à ECRIRE I
5 

la plus perfectionnée est
la

j g_p"" Continental
à écrilare immedi . fuient visible

Prix : 5 fr. 50

Eu vente à la Papeterie
Delachaox & Nestlé S. A.

8 à Neucliâtel 
ï Essais gratmls et sans engagement i

||̂ -"̂ |a COMMUNE

llpi CORTAILLOD
Veitteje bois

Samedi 13 courant , la commune
de Cortaillod vendra par voie d'en-
ohères publi ques, à l'Amorce du
Chemin de Boudry :

102 billons sapin et pesse, cu-
bant 125 m' 51.

121 stères sap in et dazous.
32 » écorces.
21 » foyard .

2370 fagots de coupe et d'éclair-
cie.

1 y, toise mosets et les bran-
ches do la coupe.

Rend e;-.-vous a 7 heures du ma-
lin au pied de Ja forôt ,- les ¦ mises
Commenceront à 8 h. H. V8U8N

Cortaillod , le 3 juillet 1907.
Conseil communal.

tr . _.
*¦ -»

BSJT* Les ateliers de lai
Feuille d'Jt-uh d* JMeucbâtel se
chargent de l'exécution soignée
trie tout genre d'imprimés.
v »

__. *% SS. I COMMUNE

t!|P NEUCHATEL
VENTEJDE BOIS

Le mercredi 10 juillet, à 10 heu-
res du malin, la Commune de
Neuchàtel voudra aux enchères les
bois suivants situés à la gare des
marchandises des C. F. F. :

46 stères sap in;
79 » hêtre.

La. Direction des Finances.
_____________________BgBgg^w

IMMEUBLES"Beaux terris
pour constructions de villas,
à la Maladière. O. Prêtre.

A vendre, à Yverdon ,

maison de rapport
avec jardin. — S*a_reaaer à M. le
docteur Ed. Mercier fils, à Coppoi.

AVIS OFFICIELS 

COMMUNE DE fil NEUCHÂTEL

___* . _ . m^âT^*^ W^ Wé̂ i _ ___ .
^I__Llll_ l-J  Ma M a^Jr&Tâ

DES

Conseils 5e prud'hommes
PRlSITAÏÏOOES CANDIDATS

Les sociétés patronales et ouvrières, les corporations de métier ,
et tous les ouvriers et patrons suisses (syndiqués ou non-syndiqués)
domiciliés dans la Commune de Neuchàtel, sont invités à se réunir en
assemblées préparatoires — organisées à leur convenance — avant
le 15 juillet, afin de choisir leurs candidats aux Conseils de prud'-
hommes eu vue de l'élection des dits conseils qui aura lieu les

20 et 2-1 juillet prochain.
Ces assembléj s auront à désigner :

10 candidats Toutes les présentations — cel-
employés ot ouvriers pour le les des corporations aussi bien que
groupe de la subsistance (bou - celles des simp les citoyens — de-
fangers, bouchers, ép iciers, pâtis- vront être faites par écrit et
siers, hôteliers , marchands de vins, adressées au Secrétariat com-
brasseurs, mastroquets, laitiers, mnnal avant le 15 juillet.
maraîchers , vignerons). — La liste des candidats sera ar-

10 candidats rêtée le lundi 15 juillet à, midi,
patrons pour le même groupe. Ceux qui les feront devront indi-

quer &xac.emen. les noms et pré-
10 candidats noms, l'âge, la nationalité,

employés et ouvriers pour le .a profession, le domicile et
groupe du vêtement et parure l'adresse des candidats,
(tailleurs , cordonniers, coiffeurs , Ils devront déclarer également
Chapeliers , etc.) au nom de quelle société

10 candidats ou de quel groupe ils font
patrons pour le même groupe, leur présentation , — éventuellement

• s'ils la l'ont en leur nom
15 candidats personnel, et donner leur si-

employés et ouvriers pour le gnuta .e très lisible et leur
groupe de l'habitation (charpen- adresse.
tiers , menuisiers, tonneliers — Le Conseil communal tiendra
sculpteurs-marbriers, tailleurs de compte de toutes les présentations
pierres , maçons , peintres en bâti- régulièrement faites à con-
ments, gypseurs, cimentiers, — dition qu 'elles visent des citoyens
horticu!Leurs-jardiniers — serru- éligibles. Il fera établir des lis-
riers, ferblantiers , chaudronniers tes de candidats qui seront distri-
•— architectes , entrepreneurs, etc.) buées aux électeurs lors de l'élac-

15 candidats tion.
patrons pour le même groupe. MM. les membres des anciens

conseils de prud'hommes seron t
10 candidats considérés comme candidats s'ils

employés et ouvriers pour le ne déclarent pas formellement
groupe ilo l'horlogerie et de la et par écrit au (Secrétariat
mécanique (toutes les parties de comsiunnai qu 'ils désirent ne pas
l'horlogorio et de la mécanique). être réélus.

10 candidats Une telle déclaration no liera le
patrons pour lo même groupe. Conseil communal que si lo juge

prud'homme désireux de démis-
15 candidats sionner exerce ces fonctions de-

employés et ouvriers pour lo puis six ans, au moins.
groupe des arts libéraux et des Les électeurs restent libres de
professions diverses (libraires, im- ne pas faire usage des listes de
primeurs , typographes, photogra- présentations ot d'écrire les noms
plies , directeurs et employés des des candidats de leur choix sur
chemins do fer , de navigation, de l'enveloppe électorale qui leur sera
transport, agents de publicité , em- distribuée.
ployés dos banques ot bureaux de Une seconde afficha donnera les
tout genre non compris dans les renseignements nécessaires" "sur
groupes plus haut désignés, eto.) l'élection proprement dite.

15 candidats Les listes de candidats aux
patrons pour le môme groupe, cinq conseils seront affichées un

jour avant l'élection , à i'îidtel-
Les citoyens qui , sans être ou- de-ville (Salle du Régulateur).

vriers ni patrons dans une industrie „ _.*_ _ _ _ «_ . _ _
spéciale, sont simplement dômes- Neuchàtel , le 28 juin 1907.
tiques do maisons particulières ou
qui ont des domestiques ù leur Au nom du Conseil communal :
service , peuvent votor dans le ein- T ...,• . „.
quièmo groupe. ^e P' ei,aen£.

F. P O-_ C H A T
Tous les citoyens présentés doi- . . .

vont être Suisses et remplir les Le secr^tavre,
conditions ordinaires d'éligibilité. H. BERTHOUD



AVIS
« _»

Toute demande d'adresse d'une
tnnance doit être accompagnée d'un
Smbre-poste pour la réponse; sinon
telle-ci sera expédiée non aff ranchie.

M>JU TTïtSTHAriON
de la

Feuille d*A .is de Neuchàtel.
_____¦______________¦___¦__-

LOGEMENTS
Le Roc sur Cornât-.
.Appartement meublé à louer, 9

pièces, vastes dépendances , vais-
selle, batterie de cuisine. Jardin
d'agrément, véranda. Ecurie cour
2 cnevaux. Parc ' Communications
faciles.— S'adresser au bureau de
C.-E. Bovet, 4, rue du Musée.

À louer pour le 24 décembre
prochain, à la route de la
COte, à proximité immédiate du
funiculaire, un bel appartement de
4 chambres et dépendances,
j ouissant de tout le confort mo-
derne.
S'adr. Etude Petitpierre,

notaire, Epancheurs 8.
A louer pour Noël 1907,

à Bel-Air, Mail, deux ap-
Earteinents de 5 chant-
res, véranda, ebambre

de bain, lessiverie , jar-
din— Etnde f_ Bonjour,
notaire, Saint-Honoré g,

Fahys. — A louer, dès main-
tenant ou pour date à conveni r,
logement de 4 chambres, dont 3
mansardées. Issue sur route du
haut. Prix modique. — S'adresser
Etude G. Etter, notaire, S,
rue Pnrry.

MONTMOLLIN
A louer, dès maintenant ou épo-

que à convenir, un appartement
ae deux chambres et dépendances.
S'adresser à A. Glauser.

COFFRANE
A louer pour tout de suite ou

époque à convenir , un logement
de 3 pièces, cuisine avec eau sur
évier. Cave et dépendances. S'a-
dresser chez Oscar von Aesch, à
Coffrane.

A louer dès maintenant,

beau logement neuf
do 4 chambres, véranda, terrasse,
balcon, eau , gaz, buanderie , jardin.
S'adresser à W. Ohlmeyer, Parcs
n° 95. co.

CHAMBRES ""
Deux jolies chambres à loiïër,

faubourg de l'Hôpital 34, l«r étage.
A louer belle chambre meublée,

au soleil, vue sur le lac et les AI-
pes. S'adresser Sablons 20, 3mo. c.o.

Jolie chambre meublée à louer tout
de suite. Rue Louis Favre 17, 1", dr.

Petite chambre meublée à louer
à monsieur ou demoiselle rangés,
rue Louis Favre 12, rez-de-chaus-
sée.

Jolie chambre meublée, rue Louis
Favre 10, au 1".

Belles chambres meublées à louer ,
contiguës, ensemble ou séparément
dès le 15 juillet , à des personnes
de toute honorabilité. S'adresser à
M_ ° Montandon , 15, Beaux-Arts,
au 2m°, de 1 à 3 h. c.o.

Grande chambre meublée, h 20
francs et belle mansarde avec al-
côve non meublée. M. Haussmaun ,
Faubourg de la Gare 21. c. o.

Chambre meublée, au soleîL Gi-
braltar 8. 8m* à droite. 

A louer chambre meublée, Boine
8, 3m« étage. 

A louer , pour commencement
juillet, belle chambre meublée.
Avenue du l** mars 24, r«-de-
chaussée, h gauche. c.o.

Concert 4, 3m", chambre meu-
blée pour monsieur rangé. c.o.

Une personne seule
travaillant dehors , trouverait à se
loger avantageusement en ville
dans des bureaux qu 'elle aurait à
soigner. S'adresser à M. Fernand
Cartier, notaire , rue du Môle 1.

LOCAL DIVERSES
^

A louer au Neubourg : 1
bouteiller très bien installé et frais,
et 1 cave qui conviendrait pour
dépôt de légumes, etc.

S'adresser Etude €.. Etter,
notaire, 8, rne Pnrry. 

DEMANDE A LOUER
PENSION
On demande pour jeune homme

de bonne famille, chanibre ot pen-
sion pour la rentrée du gymnase,
en septembre. Adresser les offr .s
sous H. 4803 N A Haasenstein
*% Vogler, Neuchàtel."On cherche à louer
tout de suite ou pour l'automne,
un magasin de chaussures
ou tabacs, cigares, etc., ou
antre commerce analogue. —
Adresser les offres par écrit sous
E. N. 591 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neucbâtel.

Personne tranquille demande à
louer

deux chambres meublées
Offres écrites sons chiffres P. R.
574 au bureau de la Feuille d'Avis
de Nenchâtel. 

On demande à louer

un petit logement
pour un ménage de deux person-
nes âgées et soigneuses. Entrée à
fixer. Ecrire à M. B. 578 au bureau
de la Feuille d'Avis de Neuohâtel.
_______¦__—__——_____—______

OFFRES
On cherche _ placer dans

nne brave Camille, une

jeune Allemande
de 18 ans, ayant déjà été en
service. Adresse: M»0 E. Crer-
ber, SEuristrasse 4, Berne.

Mue j enne dame
cherche à faire quelques heures
par jour. — Même adresse, accor-
déon Amez-Droz à vendre.

Demander l'adresse du n° 598
au bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchàtel.

JEUNE FILLE
de 17 ans, forte et robuste, cherche
place comme

VOLONTAIBE
dans un bon petit hôtel ou café-res-
taurant pour se perfectionner dans
le service. — Adresser lea offres &
M11* Tschannen, Berne, Be-
senscheuerweg 46. (H. c. 5078 Y.)
• ' *% '
' La Teuille d'Avis de Neucbâtel, '

hors de ville, ..: .
t _ fr. . 5 par trimestre. ,

JEUNE HOMME
de 21 ans, désire entrer en place
chez un paysan dans un village,
où il aurait l'occasion d'apprendre
le français. S'adresser avec décla-
ration à E. Mttller , instituteur,
Ittenthal (Argovie).

PLACES 
~

__ m" €J. Jéçuicr-de Montet,
à Champagne près Grand-
son, cherche une

bonne d'enfants
très bien recommandée, de langue
française , .̂ a -haut coudre et repas-
ser, pour deux enfants.

On demande pour tout de suite

Une jeune f l l l e
forte et robuste, sachant cuire et
faire tous les travaux du ménage.

S'adresser boucherie Walter,
Grand'rue.

On demande pour tout de suite
une

BONNE
pou r soigner un enfant de 16 mois.
S'adresser rue de la Côte 23, rez-
de-chaussée.

On demande pour un grand mé-
nage soigné, une fille forte et ro-
buste, au courant de tous les tra-
vaux de la cuisine. — Demander
l'adresse du n» 599 au bureau do
la Feuille d'Avis de Neuchàtel. c.o.

Une bonne

CUISINIÈRE
honnête et propre, est demandée
pour 15 ou la fin de juillet. Bon
fage. Boucherie Grin, ruo de la
reille. 
On demande un

DOMESTIQUE
sachant conduire et donner les
soins aux chevaux, pour tout de
suite. S'adresser à l'Hôtel de la
Couronne, à Colombier.

EMPLOIS DIVERS
Jeune demoiselle allemande (18

ans), cherche place de

_Kln_}er|rânlem
(méthode Frcebel) auprès d'enfants.
S'adresser, de 10 heures à midi,
¦chez Mm« Matthey, dentiste, villa
l'Horizon, Evole 28 a.

JEUNE HOMME
de la Suisse allemande,

cherche place
comme magasinier ou commis vo-
lontaire, pour apprendre le fran-
çais. Ecrire sous E. 1 . 16, poste
restante, Lucerne. H 3542 Lz

CHARPENTIER
On demande pour tout de suite-

un bon ouvrier charpentier. —
S'adresser chez Fritz Chanel, Li-
gnières.

DEMANDE DE PLACE
Un jeune homme robuste et

fidèle , sachant soigner et conduire
les chevaux , connaissant les tra-
vaux de campagne, cherche pour
commencement juillet, place où il
pourrait apprendre le français. Dé-
sire être bien traité. Offres avec
indication du salaire, à Karl Ritter ,
à Oerlikon , Zurichsteasse 144 (can-
ton de Zurich). Hc 13855 X

VoJoqtaïre
Jeune homme sérieux, ayant fré-

quenté pendant deux ans une école
ue commerce, cherche place com-
me volontaire dans un magasin de
la ville, où il aurait l'occasion de
se perfectionner dans la langue
française. — Ecrire sous chiffres
W. .V. 005 au bureau de la Feuille
d'Avis de NeuchâteL

Bonne occasion
pour jeunes employés actifs,
d'augmenter sans peine lenr re-
venu. S'adresser Case postale
n» 10__JS, Poste centrale, à
Znrich. H 3069 G

Un jenne étudiant
do l'Ecole de commerce cherche,
pendant ses vacances, un emploi
dans une maison de commerce de
la viHe. — Demander l'adresse du
n» 601 au bureau de la Feuille
d'Avis de NeuchâteL 

JEUNE HOMME
robuste, actif et intelligent, est
demandé comme

magasinier
dans un commerce d'outils et four-
nitures industrielles. Entrée au plus
vite. Faire offres avec références
à C. O. 602 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchdtel.

Famille Allemande, à Bruxelles,
cherche pour ses enfants, fillette
de 7 ans et garçon de 5 ans,

une demoiselle
instruite

parlant un très bon français. Elle
n'aurait qu 'à s'occuper exclusive-
ment des enfants. — Ecrire sous
chiffres B. F. 604 au bureau de la
Feuille d'Avis de Neuchdtel.

Pensionnat de jeunes filles, à
Zurich, cherche

institutrice française
diplômée au pair. Conditions
favorables, agréable vie de famille.

Références : M"° Robert , rue
Louis Favre 5.

Ouvriers menuisiers
sont demandés chez Jules Addor ,
entrepreneur, Orbe.

On demande pour deux fermes,
deux

bergers
âgés de 13 ans, pour garder le bé-
tail . S'adresser â M. Louis Jeanne-
rct-Maret, aux Petits-Ponts.

G. BLAHCHISSERIE !..
===== MOMOZ - RBQtfm 5=5
demande des repasseuse a etdes
jennes filles pour plier le
linge.

APPRENTISSAGES.
Plaoe pour un

app-peuti me_ _ui_ _e_*
-^adresser : Sablons 22.

PERDUS 
~~

de Neucbâtel à Serrières , par
.Evole, ou d'Areuse à Grandchamp,
une broche, papillon or. La rappor-
ter contre récompense, faubourg
de l'Hôpital 28, 1». 

Perdu , samedi après midi en
ville, uue

nappe à thé
en ouvrage, couleur fraiso. La rap-
porter contre récompense, Beaux-
Arts 10.
_______B__t___w_n________Ha_»

A VENDRE
Le plus beau choix de t\1 QUE SURIS

se trouve à la

HALLE aux CHAUSSURES
rne de l'Hôpital 18 |

I Th. Fauconnet-Nicoud i
___¦__mr_____ i 1 », _____________

I Pour villégiatures
Papiers à lettres.
Papiers buvard.
Papiers d'emballage.
Adresses volantes.
Cire à cacheter, ficelles.
Encres , plumes , etc.

Plumes-réservoir
Expéditions promptes et soignées

PAPETERIE

Delachaux S Niestlé S. A.
f, SEVCHATËL

Magasin!. Iota-
Trésor 2

Muec CDicncyLrnlEJJtN
liquidation

w~w- complète
de tons les articles

A vendre, faute d'emploi ,

an caLTeaa '
à rincer ie linge. S'adresser Beaux-
Arts 14, 3m\

E"_-_ __w*«>'«s^^
I Ingrédients È

I fle P. MM, ptoraacien 1
à Steckborn (Thurgovie)

1 No. 8363. pour çréparer Ij
r ^3. soi-même un 

ES

H _^ H8_ S_\ mena- li

M VSchu^Sltek_.7 M(}n* sa'n et I

D. R.P/ ./22591. sucre) pour j
ri 150 litres, 1 fr. 80 la dose |
H (sans sucre) pour 7!> litres, i
J§ avec mode d'emploi.

Prendre gard e contrefa-
çons. Certificats gratis et
franco à disposition.

DéPôTS : Neuchàtel : Dr L»
Reutter, pharmacien ; Lan-
deron : Droguerie Dr Reut-
ter; Cortaillod : B. Vouga ;
Saint-Aubin : F. Jacquier;
Peseux : Ch. Leuba-Mader.

OCCASION
1 superbe ameublement de salon

velours, 4 chaises fautaisie, 2 lava-
bos marbre étagère , 2 tables ovale
et crfrrée, 1 grande glace, 1 fau-
teuil , 1 grand bureau secrétaire.

S'adresser à Numa Guinand , Châ-
teau 9.

A vendre , faute d'emp loi , un joli

à six places, avec flèche et limo-
nière, à un prix raisonnable. S'a-
dresser à Marc Gaudin , Vauseyon 31.

Il Jflatthey fc juvet jl
Ss.Br Tailleurs-Chemisiers -OTS S
¦_3.iL ^

ue 
^e la Place-d'Armes, C p ¦•S

lllP' NEUCHATEL M M

E^" __— K __ ___ _ v_ ^ fi_ T_ _r__ ra S —3

il || -irolèr. eocquêl. duos 1*
H S . I.O->-l_e i__ i"cal. Reco -j nand .
_ ___ _ p01 '" ""^d"'01 coolie lo

l' obaliemenl , l'irrlabililé , migraine,
l'insomnie, les canonisions perceuses,
le tremblement des mains, suite de
mau.aises habitudes ébranlant les
nerls, la nêuralgie , la neurasthénie
sous toutes ses (ormes, épuisement
neroeux el la faiblesse des nerfs.
Remède fortifiant , le plus Intensif, de
loul le système nerceux.
Prix 3 fr. 50 et 5 francs.

Dépôt Pharm. A. Bourgeois, Neuchàtel

neuf, cordes croisées , cons- I
traction en fer , clavier ' d'i- I
voire , double pédale d'amor- I
tissement ; cinq ans de ga- I
rantie, exceptionnellement à B

I très bas prix. |
Piano noir d'occasion , cor- i

S des croisées, prix 600 fr.
I Trois pianos occasion , en gj
I très bon état, de 400, 320 et H
1 150 fr. Fort escompte au I
! comptant. Rue de la Place- 1

H d'Armes 6. c.o. H

»v CHEMISIER y*||

__n_i_______ _^__^ -_____ -H__ i

fÎÂNFRÂNCHI _TCHI
Suce, de DURIF & C"

Croix cJu Marché s
Parapluies

Ombrelles
Cannes i

Soieries B

REGOUVRAGE S - __ _M_ 0BS j

C'est ainsi que vous pouvez, en-
lever les cors aux pieds et duril-
lons, si vous vous servez du re-
mède nouveau , sensationnel et
agissant sans douleur, E G899

I_i_.I- lf.tre Torpédo
Prix -. 1 franc. Dépôt à Neuchà-

tel : Pharmacie A. Bourgeois.
____ ___ .

OFFICE D'OPTIQUE
PERRET-PÉTER

9 - Epancheurs - 9

Pince-nez .SPORT" à f a  f ois le
plus stable et le plus élégant

Verres à double foyer „CONSERVES "
GARDE-VUE

Exécution prompte et à bas prix de
toute ordonnance d'oculiste

Service consciencieux et capable I
S ATELIER DE RÉPAIIATIONS 1

I DEM. A ACHETER
On

désire acheter
d'occasion 1 lit complet à une place,
I table de nuit , 1 table carrée et
1 lavabo. Offres écrites _ O. A. 597
au bureau de la Feuillo d'Avis de
Neuchàtel.

AVIS DIVERS
Séj our d 'été

COTTENDART
if> minutes des gares de Colom-
bier et Bôle ; séj our tranquille,
superbe bosquet, jardin , pelouse,
tonnelle. Grande forêt entourant
!a propriété. Vue sur le lac et los
Al pes. Prix, 4 et 4 fr. 50 par j our.

Il 4762 N

Un jenne homme

ctecte pion
pour 3 mois, dans une famille où
l'on parle français. Offres sous
H 898 N à Haasenstein & Vogler,
NeuchâteL 

On demande à emprunter pour
le 25 septembre prochain la sommed 

20,000 francs
hypothèque 1er rang. Immeuble de
rapport assuré le double.

Envoyer offres écrites sous P.
R. 592 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchàtel.

¦—"¦" ._.-_ ._--_ ., -*.. - r. 11 ___ q____J__. i . _ gMrjV MBi ilI BTS I ____-„
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PAU

P. DE PARDI.__L_L.AN

Le lendemain matin , nous nous comptions.
Le capitaine Marcaggi avait été tuô, le com-
mandant de Férnssac était blessé ainsi que
plusieurs autres officiel _ dont je ne me rap-
pelle plu,  les noms. Nous avions perdu , en
outre, un nombre considérable do chasseurs
tués ou blessés. Un chasseur de ma compa-
gnie, le nommé Schur, un Alsacien aussi,
reçut la médaille militaire pour le fait suivant
qui , si invraisemblable qu 'il paraisse n 'en est
pas moins vrai.

Comme il arrive souvent en campagne, il
s'était lié d'amitié, sur le champ de bataille,
avec un voltigeur du 74" de ligne et ils s'é-
taient mis à faire la guerre pour leui propre
compte. Pendant qu 'ils étaient à la recherche
d'un bon coup à exécuter, ils étaient tombés
au beau milieu d'un groupe d'Autrichiens. Ne
perdant pas la tête, ils les avaient ajustés, en
même temps que Schur leur criait en patois
alsacien de se rendre. Les Atrtrichiens, affolés,
avaient mis bas les armes, « au nombre de
dix-sept». Ceci fait, Schur et son camarade
faillirent se battre entre eux, parce qu'ils ne
pouvaient pas s'entendre au sujet des prison-
niers. Chacun voulai t les emmener do son
côté. Heureusement pour eux, nn of Scier
d'étatrmajor de la division vint à passer par
là , qui prit leurs noms et leur donna l'ordre
d'emmener les 17 prisonniers au quartier-
général de la division à "Voghera et de les re-
Reproduction autorisée pour les journaux ayant un

traité avec la Société des Gens de Lettres.
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mettre entre lea mains du prévôt (Ce qu 'il y a
de plus joli , c'est que Schur n'a jamais su le
nom de son ami, le voltigeur).

Le 21 mai, nous nous remettons en marche
pour faire une reconnaissance de l'autre côté
de Montebello.En arrivant au hameau de Tor-
ricella, tout près de là, on nous raconte que la
veille, pendant le combat, les Autrichiens
étaient venus fouiller les maisons pour voir
s'il n'y avait pas d'armes-cachées. Dans l'une
d'elles, ils avaient trouvé un vieux fusil
rouillé, à la suile de quoi ils avaient arrêté et
fusillé, séance tenante, huit personnes, dont
trois petits garçons.

Le 28 mai, nous nous remettons en marche
et nous arrivons, le 31, à Casai, le l" à Ver-
ceil. Le 4 juin , nous sommes à Novare ; pen-
dant notre marche pour y arriver,nous enten-
dons une violente canonnade sur notre droite
et en tète. Ce sont les nôtres qui ont gagné
une grande bataille à Magenta, nous dit-on , le
soir ires iara.

Le lendemain,nous traversons, sur un pont
de bateaux, le Tessin , qui est très large à cet
endroit et, le 6 juin, nous venons camper sur
le champ de bataille même de l'avant-veille.
Le pont,sur lequel nous étions passés la veille,
avait été construit par nos pontonniers, parce
que les Autrichiens avaient fait sauter deux
arches de celui qui existait à quelques cen-
taines de mètres plus haut

L'endroit où nous campions n'était pas très
bien choisi, car ce n'étaient que marécages et
terres détrempées, où nous retrouvâmes les
corps de huit Zouaves de la garde et ceux de
53 Autrichiens, qui étaient percés de coups de
baïonnette. D'adteurs nous retrouvons partout
des traces de la lotte, qni a dû être très
«haude, et ne les voyions-nons pas, nous-les
sentions. Heureusement pour nous, on nous
flt décamper de là bien vite,et, le 8 juin, nous
entrâmes triompbafement à MSan, acclamés
par une foule qui était- véritablement en dé-
lire. Qni n'a pas vu ça n'a rien vu.

:

Et dire que les fils de ces mêmes personnes
n 'ont plus d'yeux ni de sourires aujourd'hui
que pour l'empereur d'Allemagne!

Sans nous arrêter dans la capitale de la
Lombardie, nous continuons à marcher sur
Melegnano où l'on est en train de se battre.
La route est encombrée de troupes et de voi-
tures, il fai t une chaleur atroce, la poussière
vous étrangle. Pas moyen d'avancer ni cle
trouver une goutte d'eau. Enfin , après avoir
mis sac à terre peut-être cinquante fois, nous
arrivons, à 5 heures du soir, près du village.
Mais, nous no sommes pas engagés directe-
ment.

Entre onze heures et minuit , par un orage
comme je n'en ai jamais vu , par une nuit
noire, après avoir traversé je ne sais combien
de torrents, nous entrons -dans Melegnano ot
nous campons dans les rues, au milieu des
blessés et des morts, à côté de maisons qui
achèvent de se consumer lentement.

Pendant que je m'efforce avec un autre or-
donnance de dénicher quelques vivres, j'aper-
çois mon capitaine assis sur une borne, près
d'une baraque qui flambe encore assez vigou-
reusement, en train d'écrire sur son calepin.
C'est une lettre qui va partir à l'adresse de
Madame pour lui dire qu 'il n 'est pas encore
mort J'aurais bien voulu voir la tête de la
vieille Catherine, quand arrivaient ces billets
de mon capitaine. Elle devai t enrager, cette

; vieille chouette 1
Le lendemain matin , cela allait un peu

mieux.
Les Autrichiens n'ayant pas eu le temps

d'épuiser les approvisionnements du viHage,
je déconvre chez-un épicier, très étonné à la
vue de _ argcnt que je lui offrais, de la morta-
delle, du jambon, du-riz et., du café. Bonne
affaire pour la popote de ces messieurs.

Le 11 juin, nous reprenons _otre marche en
avant Nous avons un nouveau commandant,
M. Pichon, qni a remplacé M. de Férnssac
nommé lieutenant-colonel

:
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Le 13, nous franchissons l'Adda , le lende-
main ou le surlendemain, nous arrivons sur
les bords d'une autre rivière, l'Oglio. Il n 'y a
que des rivières dans ce sacré pays! Nous
nous arrêtons dans un village, dont le nom ne
mo revient pas, quoiqu'il m'y soit arrivé une
aventure assez plaisante.

Comme depuis le commencement de la
campagne , les vivres nous faisaient défaut,
nous étions obliges de nous débrouiller du
mieux que nous pouvions pour en trouver.

A force d'errer dans les mes de ce village,
je iinis par découvrir une auberge ou plutôt
un simple bouchon , qui n'avait pas encore
reçu la visite des nôtres. Je fais comprendre
tant bien que mal au patron qu 'il me faut du
vin et de la mangeaille et en môme temps je
lui exhibe de la belle monnaie de France.
L'aubergiste me dit de l'accompagner à la
cave. Je le suis et il me donne des œufs, du
jambon , du pain ot une grande fiole entourée
ae pâme, reuu-ii. que nous sommes ainsi
occupés, j'entends comme un profond soup ir ,
qui part d'un coin sombre.

— Qu 'est-ce que c'est? dis-je.
L'aubergiste devient tout pâle, et se met à

trembler de toutes ses forces.
Comme je ne crois pas aux revenants, je

prends la lanterne, j 'explore tous les recoins
de la cave et je finis par découvrir, sous des
bottes de paille, un soldat autrichien, un tout
jeune homme qui a la jambe droite percée de
coups de baoïnnette. Lo pauvre diable, se
voyant découvert, est saisi d*une peur atroce.
Pour le rassurer je lui adresse la parole en
patois alsacien et lui demande ce qu 11 fait là
au lieu d'être à l'ambulance. L'autre, qui ou-
vre des yeux tout ronds en voyant un Fran-
,çais lui parler dans sa langue maternelle,
reprend courage et me raconte»qu*ii avait été
blessé à l'affaire de Melegnano, qu 'il avait
marché aussi longtemps, qu'il avait pu, mais
que n'étant plus en état de suivre ses cama-
rades, il s'était caché dans *ette cave. Lea

officiers autrichiens — paraît-il — avaient
monté la tète à leurs hommes et leur avaient
dit que les Français ne faisaient grâce ni aux
prisonniers ni aux blessés et qu'ils leur cou-
paient le coii. Et cet imbécile les avait crus !

Mais, ce n'était pas tout, ça II fallait trans-
porter ce bonhomme à l'ambulance, car ses
blessures ne sentaient pas bon.

Je le charge sur mes épaules, et en même
temps j'empoigne le jambon et la fiole et je
fourre les œufs dans ma poche. Me voilà parti.
J'en avais une charge 1

Pendant que je m'en vais péniblement, je
sens quelque chose de froid qui me passe sur
le cou. On dirait un couteau. Vivement, je
dépose mon cavalier par terre et lui demande
9'il n'est pas fou , car au même instant je
m'aperçois qu 'il tient un couteau d'une main
et de l'autre une poignée de mes cheveux qui
avaient eu le temps de pousser depuis notre
départ de Vincennes.

— « Zum Andanken » (un souvenir), me
dit-il en souriant

Drôle de race tout de même, ces gens-là !
Après avoir porté l'Autrichien avec mon

«Andenken> à l'ambulance, je me dépêche de
rejoindre mon capitaine. Il commençait à
avoir le temps long.Le lendemain nous repar-
tons et nous marchons jusqu'à Brescia , où
nous arrivons le 18 juin. C'est une grande
ville avec de beaux monuments de toute es-
pèce. Mais, nous avons autre chose à faire que
de visiter les musées. Les habitants nous font
un accueil enthousiaste. En voilà qui n'aiment
pas les Autrichiens! Il est vrai qu'ils n'ont
pas de raisons pour cela, en admettant que ce
que l'on nous a raconté soit exact

Il paraît qu'en 1849, la population s'était
révoltée contre les Autrichiens. Ceux-ci par-
vinrent à étouffer l'insurrection et exercèrent
— dit-on — des représailles terribles. Ils fu-
sillèrent quelques centaines d'Italiens et im-
posèrent à la ville des contributions énormes.

l______t__MK̂ _M_n__B__t __ -_W_n____ _______H_i

On comprend, après cela, que les Brescians
nous aient fait bon accueil.

Le 23, nous arrivons sur la Chiese, rivière
pas très profonde, qui a tout au plus une
trentaine de mètres de large, mais dont le
courant est très rapide.

Dans la nuit du 23 au 24, on apprend que
les Autrichiens ont retraversô le Mincio et
qu 'ils vont venir nous attaquer. A quatre
heures du matin , nous prenons les armes et
nous marchons sur Solférino, c'est-ù-dire que
le bataillon est partagé en deux demi-batail-
lons placés en tète de chacune des brigades de
la division Forey. Nous traversons Casti-
glione, localité où a été livrée une grande ba-
taille pendant les guerres de la Révolution. A
peine avons-nous dépassé Castiglione, que
nos tirailleurs, qui sont chargés de nous éclai-
rer, signalent l'ennemi , car ils ouvrent le feu.

— Attention, mes enfants, dit le capitaine.
Cela va cnauiier.

En même temps on entend gronder le canon
très fort sur notre droite. Nous nous arrêtons
une minute pour souffler et donner un coup
de sac Nos officiers se réunissent pour causer
une minute. Je ne sais pas ce que l'un d'entre
eux dit, mais aussitôt le capitaine lui coupe la
parole avec ces mots :

— Ça une reconnaissance! Eh! bien , mon
jeune ami , on voit que vous n'avez encore ja-
mais fait campagne pour de bon. Ça, voyez-
vous, c'est une grande bataille qui commence,
ou je ne m'y connais pas.

Nous repartons à une bonne allure. J'ai su
plus tard , par l'historique du corps, ce qu'a-
vait fait le demi-bataillon de gauche, mais, je
ne veux raconter que ce que j'ai vu de mes
propres yeux, autant que peut voir un soldat
qui fait son devoir, dans le rang.

(A sutvre.)
—_____-________¦__________!̂ »"_B

SODVEMS D'UN VffiOX SOLDÂT

U "Feuille d'Avis de Neucbâtel,
—\ ville, a fr. par trimestre.

M'achetez aucune soie
B sans demander auparavant les échantillons de nos hautes nou- 13
;| veautés garanties solides. N
;. Spécialités : Etoffes de soies et velonrs pour toilettes de B
S mariage, de bal, de soirés et de ville, aiusi que pour blouses, don- |

r j blares, etc., en noir , blanc et couleur, de 1 fr. 10 à 17 fr. 50 11

I

Nous vendons directement aux particuliers et envoyons à do- R
raicile, f ranco de p ort, les étoffes choisies. !rij
SCHWEIZER et C°, Lucerne K7o |

EXPORTATION DE SO IERIES A. 5694 b |

0^-_M< .f -_HHM4.HHHWJJ*l-H®

:! GYPSERIE ii
!; ET PEINTURE;;

-v
X - Travaux nei_Ss 

¦•*¦*
& et Réparations en tou» JS'!'"**' *> i
X Cimentages, Carrelages i i
T Revêtements J |
T Enseignes - .Lettres J {
& MAGASIN DE > t

I PAPIERS PEINTS '..
MK * t

> i Vente au détail de vernis et > <
• ' couleurs. j '

iJ A. et LMËYSTRE!|
f ,  NEUCHATEL ; J

B̂E_____EG_________^|

Costumes I
SP0HT I

pour hommes <¦}
et jeunes gens i

depuis Ir. 32.— |
| En loden très solide |

I fr. 42, 48, 52.

I Bas sport
8 Bandes alpines I
f en lolen , depuis (r. 3- g

ECZÉMAS -- DARTRES]
REMÈDE UNIQUE! 1

_ _ ^  qui 6tes atteints de Dartres. ¦
Af / \ T T ll  qui êtes affligés d'Eczémas. B
W I 11 1̂  

qui souffrez de IMHI CM varlqu«u«c«, Cloua , H
l l l l !I l  Furoncles. Déuinnereulsons ou toute antre¦ v *-* ^^ maladie de la peau ,

NE VOUS LAISSEZ PAS ALLER AU DÉSESPOIR!
Le remède existe, soyez-en convaincus :

c'est TE AU PIIÉCIEI SE DEPENSIER. "
Aucune Maladie de la Peau

NE RÉSISTE A L'EAU PRÉCIEUSE DEPENSIER
Brooh—re envoyée gratuitement. — Innombrables attestation»

dans toutes les bonnes pharmacies .
DéPôT GéNéRAI , A. R OUEN : i*\

Pharmacie DEPENSIER , qui eiivoie franco contre mandat poste de i fr. 50. 8

É Dépôt pénéral pour Neucbâtel : Pharmacie D' L» REUTTER j |

CRÈME BERTHUIN po"dre
La meiiieure des crèmes. — En vents parto ut. SavO PI

mi i f ii i initiau
Liste des obligations 4 O/Q da chemin de fer de

____aira_.i»-T-taâ de 500 fr., emprunt de 1906, sorties
an tirage du _ 9 juin pour être remboursées, au
pair, le 1er octobre 1907 , à la caisse de _____ Ber-
thoud & Ci0, banquiers, à Neucbâtel :

391 4421 2601 3646 4246 6456
392 .422 2602 3647 4247 6457
393 1423 2603 3648 4248 6458
394 1424 2604 3649 4249 6459
335 _42;i 2605 3650 4250 6460
4031 1T-6 3086 368C 4771
.632 1717 3087 3687 4772
___ 1718 3088 3688 4773
1034 1719 3089 3689 4774
.__ _• 1720 3090 3690 4775

¦ — " - ¦ — - ; "
¦ ¦ ¦ -  

.

OFFRE GRATUITE
et avantageuse est faite par retour du courrier à toute personne qu!
désire vendre en Suisse propriétés de rapport ou d'agrément, pouvant
convenir à l'installation de grands hôtels, sanatorium, maisons de
retraite, tous fonds de commerce , d'industrie, tels que hôtel , horlo-
gerie, tissages, pelleteries , broderies , fabriques do tabacs, de froma«
ges, etc. Capitaux ou commandite. S'adresser Banque d'Etudes,
29 , boulevard Magenta , Paris. 28m« année. La plus importante maison
de Paris. Relations universelles. J 8077

Dès Iwaicli 15 juillet coi__*a__t et jus -
qu'à uouvel avis, le magasin, sera fernié
le soii? à 8 heures.



ETAT-CIVIL DE NEU CHATEL
Mariages célébrés

" 5. François-Charles-Henri Bermond , employé
do bureau , Genevois , et Blanche-Emilie Bieri,
couturière, Bernoise.

5. Paul-Emile Stampfli , constructeur d'em-
barcations , Neuchâtelois , et Pauline-Ernestine
Besson, tailleuse, Neuchàteloise.

Naissances
4. Marguerite-Germaine , à Louis-Adrien Ju-

nod , employé de bureau , et à Marie-Louise
née Deschamps.

3. Edmond-Louis , à Alfred Nied orhauser,
agriculteur , et à Sophie-Emilic-Elise née Perret.

4. Jules-Albert , _ Fritz-Albert Scnnwald , ma-
nœuvre , ot à Rose née Bon.

4. Jules -Edouard , b. Emile Jan du Chêne,
garde communal , et à Elise née _„berhardt.

4. Henri-Edouard , h Emile-Arnold Bollo et à
Laure-Jcanuc néo Virchaux.

POLITIQUE
France

I.a commission du budget vient cle décou-
vrir que la compagnie dea lits militaires a
touché indûment , depuis 188G, la jolie somme
dcciiiquantc-un millions.

Est-ce très exact? N'y a-t-il pas quel ques
exagérations 1? écrit-on cle Paris au « Journal
de Genève» . L'on a mis, en tout cas, quelque
temps ;\ s'apercevoir de la concession. Mais
voilà , ce furent , parait-il ,le baron de lieinach
et Cornélius Herz qui , usant de leurs influen-
ces politi ques, firent accorder la concession à
la compagnie actuell e, et l'on a retrouvé , en
exhumant les vieux pap iers de la commission
d'enquête du Panama, des lettres où Corné-
lius lier- reconnaît avoir reçu des mains du
baron de Reinach , your la négociation de
cette affaire ,une commission de deux millions
cinq cent mille francs.

Il est bien vrai que Cornélius Herz et le
baron de Reinach sont morts, et on ne fait
pas de procès aux défunts ; mais M. Clemen-
ceau est bien vivant ,trop vivant môme au gré
de certains , et nul n 'ignore, les nationalistes
l'ayant crié sur les toits, que M. Clemenceau
lut, avec beaucoup d'antres, du reste, qui
l'ont oublié ou qui font semblant de l'avoir
oublié, un ami de Cornélius Herz et da baron
Reinach. La commission du budget,qui a levé
ce lièvre, compte dans son sein de nombreux
adversaires du président du conseil.

— Vendredi après midi,au cours du marché
aux vins, sur la place du théâtre, à Béziera,
l'ancien maire de Narbonne montant sur un
banc, harangua la foule.Il critiqua la nouvelle
loi qui, dit-il, sera inefficace tant que les
droits sur le sucre ne seront pas augmentés.
Un commissaire do police ayant voulu dis-
perser le rassemblement a été hué par plus de
%0 personnes. II a dû se retirer.

Espagne
La Chambre a adopté lo proj et de réforme

électorale.
Maroc

Des messagers de Raissouli parcourent les
tribus pour les décider à se rallier à l'ancien
caïd de. fahs. Chez lès Béni Arrous, que la
mehalla a dévasté par son long séjour, le mé-
contentement est grand. Un groupe de parti-
sans cle Raissouli s'est emparé d'un caravan-
sérail sur la route d'el Ksar. Le caïd Ouadrassu,
qui est à la tête d'une localité située à une
dizaine de kilomètres de Tanger est arrivé
dans cette ville. Plusieurs familles des envi-
rons ont apporté leurs bij oux à Tanger.

Quand le ministre ..'Angleterre rendit visite
à el Torrès, celui-ci déclara qu'il avait recom-
mandé plusieurs fois aux Européens de no
pas franchir les postes autour de Tanger. Sir
G.-A. Lowther fit observer au maghzen que
le caïd Mac Lean était au service du maghzen
à Tanger depuis 30 ans, et qu 'il ne pouvait en
conséquence pas être assimilé aux touristes
étrangers qui visitent la contrée.

Autriche-Hongrie
Après deux séances extrêmement agitées,

dans lesquelles la façon toute spéciale de pro-
céder aux élections en Galicie a été dévoilée,
et où des exemples de passe-droit ont été don-
nés avec les détails les plus pittoresques, la
Chambre autrichienne a repoussé les propo-
sitions d' urgence qui demandaient une en-
quête spéciale sur les dernières élections en
Galicie. Après le vote , tout d'un coup des
voix se sont élevées : au signal d'un des leurs,
les députés ruthènes ont entonné en chœur un
chant national, une mélancolique complainte
qui a duré cinq ou six minutes et qui a pro-
duit une impression tout à fait saisissante.
Elle commence par ces mots, imités du célè-
bre chant national des Polonais : « L'Ukraine
n 'est pas encore perdue».

Après ce chant les Ruthènes en ont entonné
un second : *¦ Il est temps de servir l'Ukraine,
et non plus le Polonais ou le Moscovite». Les
ministres ont quitté la salle précipitamment
et de nombreux députés de la majorit é les ont
suivis, mais les autres ont écouté ce chant
avec une certaine émotion. Le vote de la ma-
jorité n 'a été possible que parce que les chré-
tiens sociaux se sont joints aux Polonais dont
les mœurs électorales sont analogues aux leurs
propres et qu'ils n'aiment pas qu 'on parie de-,
vant eux de corruption électorale.

Australie
Le «Manchester Guardian », signale le mou-

vement qui se produit en Australie pour cons-
truire une flotte appartenant en propre à cette
colonie. Depuis longtemps, les Australiens
désiraient avoir une flotte à eux, pour se dé-
fendre contre le Japon ou contre l'Allemagne.

Aussi une entente vient-elle d'être conclue
entre une très grande maison anglaise de _

constructions maritimes et les Morts Docks de
Sydney, en vue d'une absorption de ce der-
nier établissement et de son agrandissement.
D'autre part le gouvernement fédérai a décidé
d*accorder des subventions. Enfin on doit éta-
blir des chantiers de constructions navales à
Melbourne et à Newcastle (Nouvelle-Galles
du Sud).

Me Brasserie t Iptel S. A.
Assemblée général e extraordinaire, jeudi ii juil let 1907, à 10 h. 'A

du matin , dans la sallo du débit , au 1" étage.
ORDRE DU JOUR :

Ratification d'un contrat de fusion avec une autre brasserie.

La convention est à la disposition de MM. les actionnaires au
bureau de la Grande Brasserie.

Vu l'importance de l'objet * l'ordre du jour , MM. les actionnaires
sont invités à déposer leurs actions au siège de la société, cinq jours
au moins avant la réunion , contre remise d'un récépissé de dépôt qui
leur servira de carte d'entrée à l'assemblée.

Neuchàtel , le 27 juin 1907.
LE CONSEIL D'ADMINISTRATION

Ceux pi méprisent et ceux p'o . méprise

Le «Standard> publie une importante cor-
respondance de l'Inde au cours de laquelle
l'auteur, un Anglais, signale parmi les causes
intimes du mécontentement hindou, l'attitude
des fonctionnaires anglais :

Si nous pouvions inculquer de meilleures
façons à la généralité des Anglais résidant
dans l'Inde, nous accomplirions davantage
pour unir plus fermement à nous la masse du
peuple qu 'en donnant une plus large base aux
conseils législatifs. La conduite des fats élé-
gants qui se distinguèrent au durbar du cou-
ronnement en se moquant ouvertement des
chefs les plus hauts des Hindous, et en man-
geant du jambon dans le Musjid-Jumma était
moins dangereuse pour le maintien des senti-
ments de respect des indigènes que la dété-
rioration du ton moral de ceux qui vivent,
comme nos fonctionnaires, au sein du peup le.
Notre correspondant nous avertit carrément
que si nous voulons conserver la paix dans
notre empire de l'Inde, le changement le plus
important que nous ayons à faire est celui de
l'esprit qui règne chez une partie de nos fonc-
tionnaires.

D'autre part on mande de Calcutta à l'a-
gence Reuter que les Européens de la métro-
pole ainsi que ceux résidant dans d'autres
parties de l'Inde sont loin de se rendre compte
de la gravité de la situation dans le Bengale.
Les « volontaires nationaux » ont créé des
branches de leur association dans les plus pe-
tits villages.

Dans le district de Batisal, des comités de
salut public ont été formés.

Quinze attaques dirigées contre des Euro-
péens ont eu lieu sur le chemin de fer d*As-
sam-Bengalo. Les Européens ne voyagent
qu'armés de revolvers et, dans certains cas,
de fusils. En outre, on est persuadé que-des
armes à feu so nt-expédiées de Calcutta et de
Chandernagor, à destination du Bengale
oriental.

ETRANGER
ia série se poursuit. — Comme on pro-

cédait, à l'arsenal de Cherbourg, à des expé-
riences d'étanebéité du nouveau sous-marin
< Rubis », le personnel a constaté que l'eau
l'avait en partie rempli . Les autorités ont été
informées. Les dégâts sont imn^ '-snts. Un e

enquête est ouverte pour rechercher les res-
ponsabilités.

Les automobiles. — Deux accidents d'au-
tomobile se sont produits vendredi à Milan et
à San Pietro, près de Magenta. Deux person-
nes ont été tuées et deux légèrement blessées.

Les dirigeables militaires allemands.
— On mande de Berlin au «Daily Mail» : Le
nouveau ballon dirigeable de l'armée alle-
mande a fait dernièrement, sous le couvert de
l'obscurité, quelques essais qui ont été très
réussis. On a pu facilement obtenir et conser-
ver une vitesse de 30 milles à l'heure.

Incendie. — On annonce de Saint-Jean de
Terre-Neuve que les quais flottants de la Do-
minion Steen Cie aux mines de fer de Benn
Island, dans la baie de Conception ont été
complètement détruits par un incendie. Les
pertes sont évaluées à 50,000 dollars dont la
moitié sont couvertes par des assurances. En
outre, 1000 tonnes de charbon ont été dé-
truites.

Le «molybdott *. — Le « Petit Parisien »
signale qu'à Rochefort, un étudiant nommé-
Lancien a fait à l'école de médecine une
communication sur la découverte d'un corps,
le molybdott, qui posséderait les mêmes pro-
priétés que le radium et ne coûterait que 20 fr.
le gramme au lieu de 3000.

SUISSE
Pangermanisme. — On nous écrit :
Les nombreux voyageurs de la Suisse ro-

mande qui passent à la gare d'Olten connais-
sent le petit crieur de journaux qui se pro-
mène le long des quais de départ en criant:
Zeitungen, Journaux !

Or depuis quelques semaines le mot «jour-
naux» a disparu et seul l'appellation alle-
mande subsiste. Renseignements pris, il se
trouve que c'est le chef de gare d'Olten qui a
formellement interdit au vendeur de crier sa
marchandise en français.

Il ne faudrait certainement pas attacher à
ce petit fait plus d'importance qu'il n'en a ;
toutefois U est utile de se rappeler que le _'
arrondissement des C. F. F., dont fait partie
Olten, dessert une partie de la Suisse ro-
mande ; Olten est en outre un important pas-
sage de trains convergeant vers la Suisse
française aussi bien que vers Zurich, Bâle et
Berne, et oh a lieu dès lors de s'étouner de
l'ukase du chef de gare d'Olten.

Ce petit incident, rapproché de maints au-
tres sans grande importance en apparence,
doit cependant ouvrir les yeux des moins pré-
venus, car cet ensemble de faits montre avec
quelle persévérance se poursuit dans notre
pays l'œuvre de germanisation systématique,
dont les C. F. F. se font trop souvent l'instru-
ment conscient ou non. Il serait désirable en
tous cas que tous ceux qui ont à cœur de
maintenir en Suisse les droits sacrés de notre
langue Se groupassent en une association qui
aurait pour tâche de contrebalancer l'ftitluence
grandissante des ligues pangermaniques qui,
sous des noms divers, ne poursuivent rien
moins que l'asservissement et l'amoindrisse-
ment des Suisses parlant le français et l'ita-
lien.

Fièvre aphteuse. — La fièvre aphteuse
vient d'apparaître dans un alpage de Bourg
Saint-Pierre, dans les environs de l'hospice
du Grand Saint-Bernard. Elle a été constatée
sur un troupeau de 198 moutons importés ré-
cemment d'Italie ; en conséquence, le départe-
ment de l'intérieur vient d'interdire l'impor-
tation de bétail à pieds fourchus sur toute la
frontière italienne du Valais, à l'exception
des transports par chemin de fer par Domo-
Dossola, qui se feront moyennant des permis
spéciaux. Le trafic frontière agricole est com-
pris dans cette mesure.

Réf érendum militaire. — M. Fâhndrich ,
secrétaire du parti socialiste, a fait un deu-
xième envoi de 10,000 signatures pour le ré-
férendum contre la loi militaire, à la chancel-
lerie fédérale.

Instituteurs suisses. — La 21m° fête des
instituteurs suisses s'est ouverte vendredi à
Schaffhouse. La première assemblée générale,
dans l'église Saint-Jean, comptait un millier
de partici pants.

M. Auer, instituteur secondaire à Schwan-
den, dans un discours ti ès applaudi, a plaidé
l'augmentation de la subvention scolaire de la
Confédération. L'augmentation des recettes
de la Confédération , suivant l'orateur, lui
permettrait parfaitement de donner à l'école
encore deux millions par année. L .issemblée
a décidé à l'unanimité d'adresser une requête
dans co sens à l'Assemblée fédérale.

Les vagons-restaurants. — On annonce
que sous peu les vagons-restaurants seront
accessibles aux voyageurs de IL. classe, sans
surtaxe ni aucune autre formalité.

BERNE — Jeudi soir, un violent orage
qui sévissait sur l'Emmenthal, a détruit en
grande partie la récolte des arbres fruitiers
de la région. La foudre est tombée sur une
ferme, à Langnau, qui a été totalen.3 nt incen-
diée. Plusieurs pièces de bétail sont restées
dans les flammes.

ZURICH — On célébrera sous peu, dans
une commune du canton, un mariage qui sort
passablement de .ordinaire. Un j eune homme
va épouser la -ceur dosa .grand'inère I Hâtons-
nous cependant d'aj outer que cette digne
fiancée n'est pas pins âgée que le jeune
homme et â peine plus jenne de dix ans que
sa sœur, la vraie grand'mère. Cette dernière,
qui compte trente printemps seulement, avait
épousé, à l'âge de dix -neuf ans, le grand-père
du jeune homme qui en comptait soixante-dix.

— Un incident s'est produit sur le champ
de foire de l'MbisgnflL Un montreur d'ours,
installé dans une baraque, exhibait au public
un superbe animal Ce dernier, à un moment
donné, brisa sa chaine et se précipita dans la
foulet

Les spectateurs s'enfuirent aussitôt dans
toutes les directions, tandis que des agents de
police se mettaient à la poursuite de l'ours,
qui alla se réfugier dans un tir mécanique.
S'étant jeté sur le propriétaire, il lui fit une
morsure à un bras. Les agents arrivèrent sur
ces entrefaites et allaient loger une balle dans
la tête de l'ours, lorsque le dompteur survint
et réussit à emmener sa bête. La blessure du
propriétaire du tir n'est pas aussi grave qu'on
le croyait tout d'abord. Elle entraînera en
tous cas une incapacité de travail d'au moins
trois mois. La police a interdit au montreur
de présenter dorénavant son ours au public.

SAINT-GALL — Se basant sur les conclu-
sions du professeur von Salis, le gouverne-
ment saint-gallois a remis au département
fédéral de l'intérieur le recours des habitants
de Flums protestant contre la prière confes-
sionnelle à l'école, en lui proposant le rejet du
recoure.

RéGION DES LACS

Grandson. — Jeudi, au moment où les ou-
vriers reprenaient leur travail pour l'exhaus-
sement d'un étage de la maison Erbeau, rue
Haute, le toit de l'immeuble s'effondra. MM
Ballerini et Bezia, qui se trouvaient déjà à la
besogne, furent pris sous les décombres. Le
premier s'en tire avec une forte éraflure au
front. Quant à M. Bezia, qui avait un trou à
la tête et qu'on releva sans connaissance, il a
été conduit à l'infirmerie d'Yverdon. On ne
peut encore se prononcer sur son état, qui pa-
raît assez grave.

D'autres personnes, qui se trouvaient à
proximité de la maison Erbeau, ont eu juste
le temps de s'éloigner et d'échapper au danger.

Morat. — A la foire de mercredi, les tran-
sactions ont été particulièrement animées sur
le marché des porcs, oùla hausse se maintient
et un peu plus calmes sur le marché du bétail
bovin. Les offres de vaches laitières et de
bétail de boucherie par contre ne purent satis-
faire à toutes les demandes.

Statistique des entrées : gros bétail, 244
têtes; petit bétail, 856 têtes. Les trains ont
emmené 136 têtes par 36 vagons et le bateau
43 têtes.

— Mercredi matin, à la suite de la rupture
d'une corde, quatre ouvriers, occupés sur un
échafaudage à la restauration de la gare de
Morat, furent précipités dans le vide, d'une
hauteur de 3 à 4 mètres. Deux sont assez griè-
vement blessés aux j ambes ; les deux autres
s'en tirent avec de légères contusions.

Nidau. — Le tribunal de district de Berne
a rendu samedi son jugement dans l'affaire du
préfet Schneider, de Nidau. Ce dernier a été
déclaré coupable d'escroquerie et de faux et
condamné à 70 jours de maison de correction
transformés en 35 jours de prison cellulaire.

11 a été en outre reconnu coupable de négli-
gence et condamné pour ce fait à 20 fr. d'a-
mende.

Le tribunal a prononcé en outre sa destitu-
tion, tout en lui laissant ses droits civiques.
Schneider aura à supporter les deux tiers des
frais , s'élevant à 1243 fr. Ses deux greffiers ,
Weibel et Feldmann, qui l'avaient dénoncé,
ont été condamnés, le premier à deux jours
d'arrêts et le second à un jour et chacun à
20 fr. de frais.

Schneider et Weibel ont recouru immédia-
tement contre le jugement.

CANTON
Les f orces du Doubs. — Commencés en

automne 1906, les travaux de construction de
la nouvelle usine du Refrain se continuent
activement, lisons-nous dans la «Feuille d'Avis
des Montagnes ».

Par un tunnel de 2700 mètres de longueur
avec une section de 10 mètres carrés, l'eau du
Doubs, prise vers la scierie du Refrain, sera
conduite en dessous de l'ancien Moulin de la
Mort où, par deux tuyaux parallèles, de 2 mè-
tres de diamètre, elle tombera, selon un plan
incliné, sur les turbines, lesquelles seront au
nombre de cinq et devront donner, une fois
toutes en mouvement, près de 12000 chevaux
de force.

La différence de niveau que l'on gagne, par
ce tunnel d'adduction, sera de 62 mètres ; il
y aura une chute superbe, et le volume d'eau,
qui coulera sous pression, atteindra bien 15™3
à la seconde.

Ainsi que nous l'avons déjà dit, toute cette
énergie électrique restera à la disposition ex-
clusive de la France. Cependant, la Goule et
le Refrain marcheront d'accord et pourront, en
certaines occasions, lorsque, entre au tres, des
accidents, des ruptures, viendront à se pi o-
duire, se rendre de mutuels services.

On espère être prêt, avec le tunnel, d'ei à
huit ou dix mois. A l'extrémité inférieure du
tunnel seront les installations, les turbines, les
générateurs, les demeures des employés.

Une escouade d'ouvriers commencent les
fondations. Toutefois, avant de pousser plus
loin les constructions qui vont sortir de terre,
il fallait faire sauter un pan de rocher de
1200 mètres cubes qui menaçait. Pour cela,
on a creusé de chaque côté et au milieu du
rocher, des chambres de mine où l'on a mis
400 kilos de dynamite qui devait s'enflammer
par le moyen d'an mince fil électrique.

C'est samedi qu'on a dû faire santer cette
formidable mine.

Militaire. — Les recrues du canton de
Neuchàtel pour la HP** école sont entrées au

, service jeudi matin, au nombre de ___}recrues
de fusiliers, deux tambours et sept trompettes;
vendredi, vers midi, sont arrivées celtes de
Fribourg, 76 fusiliers, deux trompettes ; Berne,
115 fusiliers, trois tambours, cinq trompettes ;
Genève, 41 fusiliers, un trompette ; Valais,
deux trompettes ; total, 876 recrues.

Ponts-de-Martel. — H y a une quinzaine
de jours, un homme de 33 ans, employé chez
un maréchal des Ponts-de-Martel, reçut en
pleine figure un coup de pied d'un cheval
qu 'il était allé chercher au pâturage. La bles-
sure qui en résulta n ' offrait aucun caractère
de gravité, mais le tétanos s'y mit et le mal-
heureux a succombé vendredi dans d'atroces
souffrances à l'hôpital de la Chaux-de-Fonds,
où il avait été conduit.

La Cbavx-de-Fonds. — De la «Fédération
horlogère » :

Une réunion provoquée par le Comité des
mécaniciens en grève, à laquelle avaient été
conviés des délégués des patrons mécaniciens
et des fabriques de montres de la localité, a
eu lieu vendredi soir.

Aucun résultat n 'a été obtenu. Les ouvriers
maintiennent leurs principales revendications
de la journée de neuf heures et demie et les
patrons mécaniciens envisagent qu 'ils ne peu-
vent l'accepter, tant que l'on travaillera dix et
onze heures dans les ateliers de mécanique
d'importants centres horlogers.

Quant aux délégués des fabriques dé mon-
tres, ils auraient, nous dit-on, déclare qu ils
ne pouvaient prendre aucune décision sans en
référer à une assemblée générale du syndicat
des fabriques de montres, convoquée inces-
samment.

Les conférences succèdent aux conférences,
sans amener aucun changement dans une situa-
tion qui peut se prolonger indéfiniment. On
affirme que plus de quarante ouvriers mécani-
tiens ont quitté La Chaux-de-Fonds. Si cet
exode continue, le combat finira faute de com-
battants.

On dit aussi que les patrons mécanicien!
sont à la veille de donner, à leurs ouvriers,
l'avis qu 'ils sont considérés comme ayant
définitivement quitté les ateliers.

— Le triste sire dont nous avons récem»
ment rapporté les scandaleux exploits, aux
abords du Bois du Petit Château, vient d'êtse
jug é par le tribunal correctionnel C. a été
condamné à un mois de prison et à 50 francs
d'amende.

Le Locle. — La commission scolaire du
Locle a, dans sa séance de jeudi soir, prononcé
la suppression du corps des cadets de la ville;
elle a décidé, toutefois, de maintenir la musi-
que. Cette résolution a été prise après qu'il
eut été constaté que le recrutement a été fai-
ble en 1906 et en 1907 et que l'on n 'a plus
trouvé d'instructeurs.

— On écrit à la «Suisse libérale» :
«Les avocats et témoins convoqués jeudi

dernier à l'audience ordinaire du tribunal
civil du Locle ont trouvé visage de bois. M.
le suppléant F-A. Brandt, qui devait siéger,
n'a pas paru. H avait la veille au soir démis-
sionné et refusé d'assumer un jour de plus lea
fonctions qui lui étaient confiées.

On sait que M Brandt était candidat au
poste vacant de président du tribunal du Lo-
cle ; en apprenant la nomination de son com-
pétiteur M. Gabus, son désappointement fut
si vif qu'il témoigna sur-le-champ en envoyant
sa démission. Et comme M. Gabus a encore
de la besogne urgente à l'inspectorat des con-
tributions, le cours de la justice est momenta-
nément suspendu dans le district du Locle.

Il existe cependant dans nos lois une dispo-
sition qui oblige un magistrat démissionnaire
à continuer ses fonctions jusqu'au moment ou
un successeur lui a été désigné. M. le sup-
pléant Brandt, chargé d'appliquer la loi, ne
s'en soucie guère!»

La' Chaux-de-Fonds. — Dans sa dernière
séance, le Conseil général a entendu deux
communications du directeur des finances.

L'une concerne un legs de dame Barbara
Nature], décédée le 23 avril 1907, aux Gene-
veys-sur-Coffrane. Ce legs, du montant de
3000 fr. est soumis à l'usufruit dont jouit le
mari de la défunte.

D'autre part, la commune a été désignée
par testament olographe comme héritière de
la totalité des biens do M Ch Muller, ancien
fabricant d'horlogerie, décédé à La Havane,
avec la réserve qu'elle n'en aura la jouissance
qu'à la mort de la sœur du défunt qui habite
La Chaux-de-Fonds. L'héritage est estimé à
127,000 fr. ; il devra être réparti aux institu-
tions de bienfaisance de la ville,après un pré-
lèvement de 25,000 fr.en faveur d'un nouveau
musée.

Bôle-Colombier. — Wl Ch Luginbuhl a été
nommé deuxième pasteur de la paroisse indé-
pendante de Bôle-Colombier.

Hier la société française la Fraternité et la
colonie française de notre ville célébraient la
fête de la République. Par la même occasion,
elles inauguraient le caveau construit sous le
monument, élevé au Mail, à la mémoire des
soldats morts à Neucbâtel cn 1870-1871, ca-
veau dans lequel avaient été réunis les restes
de ces victimes.

Ce fut une manifestation grandiose. Dès
9 heures du matin la Société se rendait à la
gare avec l'Harmonie qui fonctionnait comme
musique de fête et y recevaient les délégations
__¦*>— ; ¦ . IL . J J I I

Bf Voir la suie des nouvelles à la page quatre.

Fête nationale française

Celui nui achète pour 20 cent, un rouleau
de Citrof; peut se preparer en quelques minu-
tes 6 verres d'excellente limonade. Le nouveau
Citrol se distingue de l'ancien en ce qu'il ne
renferme pas de saccharine, se dissout comme
nn morceau de sacre, même après des années.
Il n'y a rien de plus agréable — et de ____ _
lenr marché — que le Citrol pour calmer U
soif. En même temps, le Citrol calme leç
nerfs et provoque l'appétit. Ceux qui boivent
du Citrol ne souffriront jamais de la constipa-
tion. C'est pourquoi le Citrol est recommandé
par les médecins. On le trouve dans tous les *>
magasins. Se méfier des contrefaçons. G TtSH

Chacun son propre
f abricant de limonade

ï M PROMSNADE-Â >L^̂ -|̂ iiJ _ xcui\5>jQwa j

I _.'..,—^^¦__jfr7Ar^fflg> --_a^ -jr-—_—/^°__ _>'S
_ =<[zr _̂_*',̂ î-ïF p̂''' " "̂ ^̂ î̂ ŝ -̂^^^ir '?
j Sous cette rubrique paraîtront sur demande toutes annonces ?
j d'hôtels, restaurants, buts de courses, etc. Pour les condi- i
i lions, s'adresser directement à l'administration de la Feuille S
I d'Avis de Neucliâtel, Temple-Neuf 1. I

\ Bateau-promenade *™ j-____ 8ie~ |
fJeuchâte. - Cudrefln Pri* nn""1° ; 50 <*nt- ï

et retour g

i Weissensteia KURHAUS |
PRÈS SOLEURE i300 «• S. __. !

Grand panorama des Alpes : Siintis, Mont-Blanc, etc. Magni- J1 flque point d'excursions bien connu pour touristes, écoles et
sociétés. Dîners depuis 1 fr. 50. Prospectus gratuits. G 7360 1
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Éifflil- d'adresses_i 
Les changements d'adresses (envois de la FEUILLE

D 'AVIS h la campagne, etc.) devenant toujours plus
nombreux, MM. les abonnés sont invités à nous aviser

la veille
pour le lendemain, de tout changement apporté à la,
distribution de leur journal, sans oublier de

toujours
mentionner l'ancienne et la nouvelle adresse.

La finance prévue pour tout changement est de
50 centimes.

Administration de la
FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL

Standesamt Coin II.

B.sÈiiupi i._ AnmÉii! dus Autgebots
Es wird hiermit bescheinigt, dass

1. der Ingénieur Peter Nikolaus-Felix Langen , ledig, geboren am
23. Dezember 1882 zu Coin, wohnhaft In COÏn, Johannisstrasse 74,
staatsangehOrig in Preussen , Sehn des Fabrikanten Rudolf Langen.
und seiner Ehefrau Helena, geborenen Winand , wohnhaft in C(iln;

2. die Anna Huguenin , ohne Beruf , lodig, geboren am 23. April
1885, zu Boudry, kanton Neuchàtel, ¦wohnhaff in Boudry, staatsange-
hôrig in der Schweiz, Tochter des Malers Oskar Huguenin und seiner
Ehefrau Elisabeth , geborenen Engwiller, beide versiorbe n, zuietzt
wohnhaft in Boudry,

die Ehe miteiuandor eingehen wollen und das Auf gebot beantragt
haben.

Zur Erlangung eines Zeugnisses der HeimatbehOrde der Verlobten,
«lass Ehehindernisse nicht vorliegon , wird dièse Bescheinigu .g ertheilt.

Côln , den 27. Juni 1907.
Der Standesbeamte.

BAUX A LOYER
La pièce, 20 cent., la douzaine, 2 fir.

En vente au bureau de la Teuille d'Avis de Neucbâtel. Temple-Neuf 1.
Pendant 6 semaines de vacances

en août-septembre, on

désire placer
un garçon de 13 ans, de Soleure,
dans famille ou pensionnat , pour
s'habituer un peu à la langue fran-
çaise, sans fréquenter d'autres cours
d'école. Offres avec prix à adres-
ser à Mr. Béer, casier postal
13.549 , Sole are. (S. 1422 Y.)

Demoiselle
donnerait des leçons de français
pendant les vacances. S'adresser à
__ »• Robert , Concert 2, _ « .

MODISTE
se recommande pour de l'ouvrage,
en Journée ou la maison. S'adres-'
ser faubourg du Lac 8, 3"*.

Dr Etienne
absent

Changement je domicile

F G. BOEEL
oculiste

I&ue du Musée n° 4
(Reçoit de 3 à 5 heures, tous

les jours sauf mardi et dimanche.)" AVjS
La Maison

Schurch & Bohnenblus .
23, Faubourg du Crêt, 23

ravise son honorable clientèle que
¦ses bureaux et magasins seront fer-
més à 6 heures du soir, jusqu'au
l«r septembre.

I_a Maison d'expédition

J. et Aug. LAMBERT
informe le public de Neuchàtel et
environs qu 'elle a ouvert, rue de
la Treille 2, un bureau pour
recevoir les ordres de charge-
ments, avis d'arrivages, vente de
lettres de voitures, déclarations et
renseignements.

Téléphone public
_Le Bureau principal se

trouve à la gare, bâtiment des
marchandises P. V.

Camionnage officiel — Expédi-
tions pour tous pays. — Déména-
gements h forfait de domicile k
domicile. — Voitures et wagons
capitonnés. — Service de bagages
à tous les trains gare-ville et vice-
versa. — Entrepôts gare.

Prix modérés

CONVOCATIONS

Séance ce aoir
à 8 h. 1/2 , au local

LE COMITÉ
—!

| FEI/JZZJ-. wj tris 1
DE NEWH- TrEL I

Ij EST Z_V V£NTB i

1 Bibtiothèifue À &. É
H _*¦ _¦ ' \-  w
H Gare de "Berne ^ s|
É dès 2 heures après midi. m



de vingt-denx sociétés françaises, venues un
peu de tonte la Suisse, soit de Berne, Bienne,
Morges, Nyon, La Chaux-do-I*onds, Lausanne,
ïverdon , Genève, Travers, Montreux, Vevey,
Saiut-Imier, Fleurier, etc.

Le Conseil d'Etat s'était fait représenter
par MM. Pettavel et Quartier-la-Tente et le
Conseil communal par MM. Porchat ct Ber-
thoud. Quelques sous-of .cieis avaient été en-
voyés par la société des sous-officiers de la
ville et la Musique italienne avait désigné une
délégation accompagnée du drapeau.

Aprcs l'arrivée du colonel de la Villestreux,
représentant de l'armée, et de l'ambassade
française, et que les vins d'honneur eussent
été offerts sur la terrasse de l'hôtel Terminus,
an imposant cortège se forma et se rendit au
Mail sur la tombe des soldats français.

En quelques paroles émues et vibrantes, le
colonel de la Villestreux retraça les souvenirs
tristes et consolants pourtant de l'année terri-
ble. Souvenirs tristes par la défaite qu 'ils
évoquent, dit-il, mais consolants par le cou-
rage et l'héroïsme dont ils témoignèrent de la
part d'une nation désorganisée, peu prête à
une guerre et qui se leva pourtant comme un
¦eul homme et marcha à la défense de son
territoire. Elle failli t vaincre, mais, hélas ! on
sait l'issue. Quand l'armée de l'Est eut suc-
combé à son tour, quand l'armée de Bourbaki
vint se réfugier en Suisse, alors Neuchàtel
reçut les malheureux , elle les soigna , les ren-
dit à leurs foyers et donna à ceux qui dorment
ici le dernier repos de sa terre hospitalière.

M. Wendling, président du Souvenir fran-
çais en Suisse, rappelle ensuite les bienfaits
de Neuchàtel envers les victimes de la guerre ;
ce fut de Neuchàtel que partit le premier
mouvement de cette générosité qui ne devait
pas se démentir un seul instant.

Cent-treize Français sont morts à Neuchàtel,
soignés par la population comme par une mère
dévouée et tendre. Us dorment dans une terre
«aie ; au nom des mères de France, qui ont
Souffert , M. Wendling en exprime sa gratitude

M. Niessen, secrétaire du Souvenir français
de Paris, prend ensuite la parole. Autrefois,
dit-il, ceux qui allaient mourir saluaient César,
aujourd'hui ceux qui vont mourir saluent le
drapeau ; il est du devoir de la nation, rede-
venue prospère, de ne pas oublier ceux qui
sont morts pour le défendre.

Elle doit se souvenir non pas seulement de
ceux qui sont tombés au champ d'honneur,
mais de ceux qui , héros obscurs, sont morts
sur la terre d'exil.sans avoir revu cette patrie
pour laquelle ils donnèrent leur sang. Cet e
pensée a été le principe da « Souvenir fran-
çais» fondé en 1837. Depuis cette année, le
Souvenir a entretenu ou érigé 10,000 monu-
ments sur tous les cimetières du monde, où
reposent des soldats français.

Honneur à vous, dit encore l'orateur, sol-
dats obscurs, morts ici, bercés par les bras de
la charité neuchàteloise I Honneur à vous qui,
si vous n'avez pu sauver votre vie, avez , du
moins sauvé l'honneur!

M. Meyer, de notre ville, lieutenant d'artil-
lerie, français, retrace l'historique du monu-
ment en quelques paroles émues et bien
senties.

M. Pettavel, conseiller d'Etat, parle ensuite
des souvenirs de l'arrivée des Bourbakis en
Suisse. H nous dit l'angoisse avec laquelle
Neuchàtel suivait les péripéties de la guerre
et comme la ville fut heureuse de pouvoir
manifester sa fraternité à l'égard des soldats
vaincus. H remercie la Société française de
son invitation, qui lui a permis de témoigner
la sympathie du pays à la colonie.

M. Porchat, président du Conseil commu-
nal, prend la parole. Il renouvelle l'engage-
ment qu'a pris la Commune de conserver tou-
jours ce monument, sou venir du passé et gage
de l'avenir, alors même que le cimetière de-
vrait être supprimé. M. Porchat nous dit en-
core que sous ce monument les ossements de
quatre soldats suisses, revenus des frontières
et morts à Neuchàtel en 1871, reposent dans
ce caveau avec les soldats français, leurs
frères d'armes. H assure toute la colonie de la
sympathie du peuple neuchâtelois.

Une couronne, offerte par le « Souvenir
français » de Paris, une palme par les Vété-
rans des années de terre et de mer de 1870,
do Genève, et une couronne par la Société
française de Neuchàtel, sont déposées sur le
monument

Le colonel de la Villestreux reme.-ie les
autorités, et M. Niessen prie les quatre
demoiselles d'honneur de déposer leur bou-
quet au pied du monument en l'honneur des
quatre soldats suisses. Puis après l'Hymne
Suisse et la Marseillaise, le cortège se refor-
me, parcourt la ville et se rend à Beau-Séjour,
où a lieu un banquet des mieux réussis.

M de Junnemann , consul général de France
à Berne, prend la parole, M. Quartier-la-Tente
répond par une improvisation brillante. Des
toasts sont portés par M. Meyer, M. Niessen,
membre fondateur du «Souvenir français»,
M- Blazy, président de la Société française de
Neuchàtel, et plusieurs délégués de différen tes
sociétés.

Quelques dames offrent à la société une-
coupe en argent Une médaille d'argent est
ensuite remise à M. Blazy par M. Niessen
comme récompense de «es bons et loyaux ser-
vices. T. _ .

(Lt jo urnal resttrua son optaion
è regard dit lettres parasitant ut* etttt rabroue)

Le conflit scolaire
Monsieur le rédacteur ,

Permettez à un groupe féministe d'unir
leur voix à celle de tous ceux qui ont osé pu-
bliquement flétrir l'injustice au moment où
celle-ci tend à vouloir englober tous les do-
maines.

(La justice élève une nation). Voyez l'effet
produit par cette injustice, et demandez-vous
ce qu'un acte de justice serait bienfaisant sur
les masses. Ds sont nombreux ceux qui plient
sous l'injustice.

Honneur à M. Ph. Godet et aux institutri-
ces! Puisse leur exemple être suivi par un
grand nombre.

Agréez, Monsieur le rédacteur, avec nos
remerciements, l'assurance de notre considé-
ration distinguée.

Au nom du groupe, CéCILE DUBOIS.
Neuchàtel, le 6 juillet 1907.

Rectification
Monsieur le rédacteur,

Dans votre numéro de samedi, vous avez
iaséré un article concernant la demande des
ouvriers boulangers à leurs patrons.

Cette demande a été longuement discutée,
et les patrons ont été unanimes pour abréger
le travail le dimanche, ou même l'abolir si

i c_a était possible.
Aucun des patrons présents qui occupent

des apprentis ne se sont proposés de faire
travailler ceux-ci, et j e proteste énergique-
ment contre cette insinuation qui est aussi
fausse que mensonger e.

j D'ailleurs cette amélioration demandée
avait été accordée il y a quelques années, et
ce sont les ouvriers qui ne l'ont pas fait res-
pecter.

Agréez, Monsieur le rédacteur, l'assurance
de ma parfaite considération.

E. SPIGHIGEB.

CORRESPONDANCES

POLITI QUE
La loi sur les fraudes

à la Chambre française
A la Chambre, M, Brisson lit un télégramme

du président de la Chambre italienne remer-
ciant le parlement français de sa manifesta-
tion en l'honneur de Garibaldi.

On passe à la discussion de la loi sur lo
mouillage et le sucrage des vins.

M. Berry, fréquemment interrompu par les
députés du Midi, reproche au projet en dis-
cussion de sacrifier aux intérêts de trois dé-
partements ceux de tous les commerçants
français.

On passe à la discussion des articles,
A une grande maj orité, on supprime le pre-

mier article contraignant les commerçants en
vins-à indiquer dans la facture le degré d'al-
cool des vins vendus et le débitant à indi-
quer sur le récipient le degré de vins reçus.
On remarque que M. Caillaux a voté pour la
suppression et que M. Duj ardin-Baumetz a
voté contre.

L'article 2 stipulant que tout détaillant est
assujetti aux visites des employés de la régie,
dans ses caves et magasins, article défendu
par le gouvernement et les députés méridio-
naux, est, après discussion, repoussé par
295 voix contre 264 (Mouvements divers. )

La Chambre adopte à la presque unanimité
et à mai n levée l'ensemble du projet dont
deux articles sont encore retirés.

Dans le Midi
AAgde, les services de l'ôtat-civil, suspen-

dus depuis la décision du comité d'Argeliers,
ont repris samedi Quatre mariages ont été
célébrés samedi matin par le maire démis-
sionnaire.

On mande de Perpignan que plusieurs mai-
res démissionnaires ont adressé aux journau x
locaux une lettre dans laquelle ils conseillent
la résistance. Ils demandent en outre au co-
mité de défense viticole d'organiser une réu-
nion dans laquelle les maires démissionnaires
affirmeront leur solidarité dans la résistance.

Le maire de Mazeroiles a retiré sa démis-
sion.

Le parquet a décidé des poursuites correc-
t onnelles contre l'évêque de Oarcassonne t ni
a fait célébrer, avant toute union civile, un
mariage religieux.

Fabrique de bombes
A Varsovie, une explosion accidentelle a

amené la découverte, par la police, d\ine vé-
ritable fabrique de bombes.

Nouvelles diverses

Le port aux sinistres.— A Toulon , dans
la nuit de vendredi à samedi , un incendie a
éclaté à bord du cuirassé « Hoche » qui se
trouve dans le bassin Missiessy. Le feu a pris
dans les soutes à voile près des soutes à mu-
nitions. Une panique s'est produite à bord.
Gràco à l'énergique organisation des secours,
l'incendie a été rap idement circonscri t Une
enquête est ouverte.

Accident mortel. — On annonce de Gre-
noble que trois étudiants allemands, qui fai-
saient vendredi une ascension an Grand-Som,
dans le massif de la Grande-Chartreuse, se
sont égarés. Au retour, un d'eux , nommé
Steinfeld , originaire de Landau (Bavière) a
perdu l'équilibre et a fait une chute au bas
d'une paroi de 150 mètres de hauteur. Une
colonne de secours, partie samedi matin, a
retrouvé son cadavre, affreusement mutilé.

LE Tffi FÉDÉRAL
Le voyage du drapeau des tireurs

La bannière fédérale de la Société des cara-
biniers est partie de SaintrGall samedi à
deux heures pour Zurich par train spécial
Une foule énorme s'est rendue à la gare. Le
train emporte en même temps la bannière
cantonale des tireurs saint-gallois.

C'est la villo de Winterthour el la déléga-
tion du comité d'organisation qui ont salué,
les premiers, la bannière fédérale sur le terri-
toire zuricois.

A 3 h. 15, le train spécial a amené la ban-
nière fédérale. La gare est magnifiquement
décorée. Un essaim de jeunes filles , vêtues de
blanc, et portant les couleurs fédérales et zu-
ricoises, ont offert des bouquets.

M. Scherrer de Saint-Gall salue les tireurs
zurichois. M. Mousson, conseiller municipal,
a répondu au nom de Winterthour.

L'arrivée à Zurich
A 4 h. 15, est arrivé le train officiel avec

une voiture- enguirlandée. Le cortège se forme
à la gare et va rejoindresur la place le cortège
zuricois. Le canon tonne. Les cloches dea
églises sonnent

Le cortège se met en branle et se rend à la
Tonhalle, escorté par des policiers à chevaL
On remarque la bannière fédérale, les ban-
nières cantonales de Saint-Gall et de Zurich,
les étudiants tireurs, les sociétés-de tir de Zu-
rich et de Saint-Gall, les tireurs à cheval j un
groupe d'une dizaine de tireurs argentin8,ete.

A la Tonhalle, des discours ont été échangés
sntre MM. Hoffmann, conseiller aux Etats, au
nom du comité de Saint-Gai . et Meister, con-
seiller national, du comité de Zurich. Tous tes
deux ont insisté sur les questions politiques
actuelles, notamment sur l'organisation mili-
taire. M. Meister a terminé son discours en
saluant la bannière fédérale.

La musique joue le «O mein Heimatland» 1
accompagné par l'assistance.

Le soir, banquet à la Tonhalle, offert par le
comité de Zurich. Qnatre-vingt-dix couverts.
Le président de la ville, M. Pestalozzi, porte
son toast à l'ancien comité. M. Scherrer, de
Saint-Gall, a remercié.

La Tonhalle était illuminée. Les musiques
des régiments de Lindau efcde=Constance ont
donné un concert

La place de fête
Située au pied de l'Uetliberg, dans une po-

sition charmante, la place de fête est à une
petite demi-heure de la gare centrale. Pour
s'y rendre, prendre la ligne des tramways dits
« tramways blancs » et dont les voitures por-
tent un gros 1.

Si l'on préfère aller à pied, on suivra la
Sihl jusqu'au Sihlhôlzli et l'on passera par
Wiedikon, puis devant la brasserie de rUetli-
berg. Pénétrant sur la place de l'AIbiagûtli par
an monumental arc de triomphe, on trouvera
à sa gauche la cantine, où 4000 personnes
peuvent dîner à Taise. Une estrade pour 600
chanteurs et musiciens occupe un des bouts
de la cantine, devant un décor représentant la
vue du haut la- de Zurich,

Une cantine-brasserie pour 1200 consom-
mateurs se trouve derrière la grande cantine.

Immédiatement à droite de ces construc-
tions s'étend le superbe stand des Carabiniers
zuricois, dont les 50 stalles de tireurs se sont
augmentées de 142 nouvelles places de 1 m. 40
de largeur, et qui compte en outre 30 cibles
pour le revolver et le pistolet

Le nombre des cibles étant légèrement
inférieur à celui du Tir fédéral de Saint-Gall,
le comité craignant d'être débordé, demande
.institution aux tournantes du quadruple
jeton.

Le nombre des sections annoncées pour le
concours de-sections s'élève au chiffre absolu-
ment inespéré de 598 avec environ 18,000
tireurs. A Saint-Gall, il y en a eu 403 avec
11,345 tireurs.

Tout en tenant compte de la situation plus
centrale de Zurich qui a évidemment exercé
une influence dans cette participation extra-
ordinaire, il y a lieu cependant d'admettre
que les innovations apportées au nouveau rè-
glement, .ellcs,lasuppression presque complète
de la finance d'inscription, l'égalité des pre-
miers prix, etc., ont encouragé les sections à
prendre part à cette grande j oute nationale et
patriotique.

Cortège f unèbre. — Samedi après midi
on a conduit à la gare, pour être ramené à la
Chaux-de-Fonds, le corps d'une jeune recrue
tombée malade d'un anthrax pendant son ser-
vice et décédé à l'hôpital de la ville. Dei x
officiers et huit sous-officiers accompagnaient
le char.

Fête de nuit. — La soirée d'hier s'est
admirablement prêtée à la fête vénitienne
organisée par la Société nautique et la foule
qui couvrait le quai Osterwald n'a pas été
déçue dans son attente.

Fusées nombreuses et diverses, feux d'arti-
fice richement colorés et plus richement reflétés
par le lac, gerbes d'or et gerbes de fleurs, bou-
quet final d'un effet splendide, tout était beau,
tout fut goûté.

La Commune avait fait la surprise d'une
fontaine lumineuse aux tons encore neutres,
mais que la pratique amènera probablement
à améliorer. Et parmi les barques décorées de
lanternes, on a beaucoup remarqué celle qui
portait une très jolie lyre ; un facétieux crois-
sant de lune promenait aussi son bout du nez
moqueur, et une maison inachevée, la mélan-
colie des choses incomplètes.

Un peu plus tard, ce fut un vrai succès pour
un chat faisant le gros dos, aussi réussi de
silhouette que le paon qui apparut dans une
noble pose tout à la lin de la fête.

Pendant ce temps, les corps de musique se
répondaient sur la rive et sur l'eau ; de la
terre, on entendit une fois l'harmonie très
affaiblie d'un chœur de l'Orphéon.

La Société nautique aura une fois de plus
bien mérité de notre ville par son initiative et
ses efforts qui la classent en bon rang dans les
associations d'utilité publique.

*f Faute de place, nous renvoyons à
demain différentes lettres et communications.

NEUCHATEL
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Le tir fédéral
Zurich, 7. — La première j ournée du tir

fédéral a été marquée par un temps assez
menaçant Quelques rayons de soleil avaient
de la peine à traverser des nuages épais.

Uno salve de vingt-deux coups de canon a.

annoncé l'ouverture de cette première journée.
Les membres du comité et de nombreuses

sociétés de tir de la ville ct du canton pren-
nent place devant la Tonhalle pour le cortège
officiel A 10 heures précises, le cortège se
met en mouvement et une heure après arrive
sur la place do fête à l'Albisgutli.

Le cortège comptait environ 500 partici-
pants et une centaine de bannières. Les parti-
cipants ont pris place entre la cantine etletir.
On a chanté le Canlquie suisse avec accompa-
gnement de la musique. M Pestalozzi, prési-
dent de la ville, a pris la parole pour saluer
la bannière fédérale.

Peu après a commencé le banquet de midi,
auquel ont pris part 3000 personnes, pour la
plupart des tireurs.

M. Thélin, député aux Etats, a pris le pre-
mier la parole au nom du comité central de la
Société suisse des carabiniers. H porte son
toast au canton et à la ville de Zurich.

Le président du Conseil d'Etat de Zurich,
M Kern , a parlé ensuite des questions fédé-
rales à l'ordre du jour. Il a porté son toast à
la patrie.

Pendant le banquet , la Musique militaire de
Constance et l'Union instrumentale du Locle
se sont fait entendre.

A 1 h. 15, un coup de canon résonne et
donne le signal de l'ouverture du tir. Immé-
diatement un feu nourri éclate dans le stand
et dure tout l'après-midi.

La première réception a été celle des tireurs
fribonrgeois au nombre d'une vingtaine. M.
Max de Diesbach a prononcé une allocution à
laquelle M. Naville a répondu en français au
nom du comité d'organisation. •

Malgré la foule énorme on ne signale encore
aucun accident sérieux. Les tireurs font l'éloge
des installations du stand de tir et de la bonne
marche du service.

Zurich, 7. — La soirée à la cantine a dé-
buté par l'exécution de.la Marche de fête, de
Meyer, j ouée par la Concordia , la Sladt Mu-
sik et la musique de Constance. Elle a produit
une grande impression. Le programme com-
portait encore l'exécution du Bundes Hymne,
cantate composée pour la circonstance par
Lothaire Kerapter sur un poème de Widmann ,
exécuté sous la direction de l'auteur par
l'Harmonie (chorale de Zurich), les Mànner-
chor de Zurich et d'Aussersihl, la société de
chant des instituteurs et un choeur d'enfants
pour la partie de soprano, avec accompagne-
ment des musiques des régiments de Cons-
tance et de Lindau , la Concordia et la Stadt
Musik. Cette cantate a été très app laudie et
a été l'objet d'un triomphe pour son auteur.

L'Union des gymnastes de Zurich a exécuté
des pyramides très hardies et qui ont eu un
grand succès.

Au Maroc
Tanger, 7. — On assure de bonne source

que la tribu des -Khinès, réunie samedi pour
discuter de l'attitude à prendre au suj et de la
capture du caïd Mac Lean, s'est montrée plu-
tôt hostile à Raissouli, car celui-ci, en captu-
ran t Mac Lean pendant qu 'il était sous la sau-
vegarde des Ehmès, expose cette trihu au
ressentiment du maghzen. Le résultat des
délibérations sera connu dimanche ou lundi.

En Russie
Jekaierinbourg, 7. — Samedi à midi, en

pleine rue, un attentat à coups de revolver a
été dirigé contre le chef de police de la ville,
qni était accompagné de l'officier de gendar-
merie Pysohki. Le chef de police n'a pas été
atteint^ .mais Pyschld a été tué Les auteurs
de l'attentat ont réussi à prendre la fuite. Pen-
dant qu 'on les poursuivait, ils ont blessé un
agent

Bonne perspective
Tokio, 7. — La récolte du riz s'annonce

comme magnifique.
Acte de vandalisme

Paris, 7. — Un individu sans travail , dans
l'intention de se faire arrêter, a lacéré à coups
de couteau le tableau *Le Déluge», de Nicolas
Poussin, dans les galeries du Louvre.

Collision
Milan, 7. — Dimanche matin, à quelque

distance de Milan, à la hauteur de Vigevano,
s'est produite une rencontre entre un train de
marchandises venant de Turin et un tram
électrique.

20 personnes ont été blessées, dont 4 griè-
vement Plusieurs vagons ont déraillé et les
dégâts matériels sont assez considérables.

Dans la marine française
Paris, 7. — L'amiral Marquis a fait con-

naître au ministère que le commencement
d'incendie du «Hoche» n'a présenté aucune
gravité Le feu a été rapidement éteint. Les
dégâts sont absolument insignifiants. L'en-
quête continue.

Cherbourg, 7. — Le cuirassé garde-côtes
«Requin» , parti pour ses essais annuels d'ap-
provisionnements, a dû interrompre ses exer-
cices à la suite d'un accident de machine qui
immobilisera le navire pendant plusieurs
jours.

Dans le Midi
Montpellier, 7. — Le Conseil municipal,

réuni sous la présidence du maire, a décidé
par 16 voix contre 8, dont cinq socialistes et
trois radicaux -socialistes, d'attendre les ins-
tructions du comité de défense viticole pour
reprendre toutes les démissions. Ce vote a
causé dans la ville une certaine émotion.

Narbonnê 7. — L i réunion des maires
démissionnaires de l'arrondissement, tenue
auj ourd'hui, a décidé que les maires et les
municipalités renouvelleraient leur démission
dans les 48 heures et l'adresseraient indivi-
duellement au sous-préfet, continueraient à
s'abstenir de toutes relations avec le pouvoir
central et n'assureraient aucun service com-
munal jusqu 'à la réunion du conseil interdé-
partemental qui aura lieu aussitôt après la
séparation des Chambres.

Montpellier, 7. — Une centaine de maires
du département de l'Hérault, réunis dimanche,

ont adopté un ordre du jour dans lequel ils
protestent contre le vote de la Chambre des dé-
putés qui a rejeté les articles 1 et 2 du projet

' présenté par la commission des boissons, pré-
cisément ceux qui pouvaient atténuer quelque
peu la crise terrible que traverse le Midi , ils
aj outent qu 'ils ne retireront leur démission
qu 'après en avoir référé à leurs électeurs et
seulement si le gouverement obtient devant le
Sénat et la Cbambrj des atténuations à la mi-
sère du Midi. Ils envoient un souvenir ému
aux victimes de Narbonne tombées pour la
défense des droits du Midi. Ils invitent leurs
sénateurs à amener le ministère à poser la
question de confiance lors de la discussion du
projet sur le mouillage des vins qui va venir
devant le Sénat

Le centenaire de Garibaldi
Rome, 8. — Dimanche , un cortège formé

des représentants du gouvernement du Par-
lement de l'armée, des munici palités de Rome
et de nombreuses villes d'Italie, des sociétés
garibaldiennes , des écoles et des associations
professionnelles, est parti du Capitole avec
des drapeaux , et , musique en tête, il est allé
au monument de Garibaldi , déposer des cou-
ronnes et des objets de broiize,transportés sur
des affûts de canon.

L'aire des bombes s'étend
Shanghaï , 8. — On a tenté, mais sans

succès, de tuer le gouverneur réactionnaire
An-Vhui au moyen d'une bombe qui a fait
explosion pendant que le gouverneur passait
une revue des cadets de la gendarmerie. Un
officier a été tué et l'un des cadets a été blessé.

Vol d'un million et demi
Londres, 8. — Les journaux annoncent

qu'un vol important a été commis samedi au
château de Dublin .

Plusieurs joyaux et pierres précieuses ont
été enlevés.

On estime à un rnillon et demi la valeur
des objets volés.

En Russie
Grovno, 8. — Plusieurs bombes ont été

lancées, dimanche soir, près de la frontière
du gouvernement de Grovno, contre un train
militaire allant de Varsovie à Saint-Péters-
bourg.

Le train transportait lo régiment de la garde
de Volhynie.

Les bombes ont fait explosion avec un bruit
formidable. Le train n'a pas été atteint mais
la voie a été-endommagée sur une longueur
considérable.

On a trouvé des bombes chargées sous un
pont situé non loin du lieu de l'attentat

DERN IèRES DéPêCHES

Mesdemoiselles Lina et Mathilde Petitpierre,
Madame Albert Fritschi et ses enfants , ainsi
que les familles Perret-Gentil , Leuba , Hugue-
nin , Mocher , Kohler, Ducommun , Robert, à
La Chaux-de-Fonds, et Vaucher, à Villeret,
Gauthier, à Geaève, Perret , Perrenoud et fa-
mille ont la profonde douleur de faire part à
leurs parents, amis et co__aissanees, du décès
de leur bien-aimée mère, grand'mère et pa-
rente,

Madame Aûeliae PETITFIEIIRE
qu'il a plu à Dieu de rappeler à lui ce jour ,
après une longue et douloureuse maladie.

Neoehâtel, 7 juillet 1907.
Ne crains point, crois seulement.

L'enterrement aura lieu mercredi 10 juillet,
à 1 heure après midi.

Domicile mortuaire : Rue de la Côte 27.
On ne touchera pas .

Le présent avis tient lieu de lettre de faire
part.

Madame veuve Geissberger-Winker et ses
deux enfants : Lina et Emile, Madame veuve
Geissberger-Baclunaon , à Brugg, Monsieur Fré-
déric Geissberger et familK, à Neuveville, -
,Monsieur Karl Geissberger ot famille, à Nidau ,
tes familles Geissberger, à Brougg et à Zurich ,
Monsieur et Madame Kunz, à Neuveville, la
famille Simonet, à Bienne, Madame veuve
Reiff , à Zurich , la famille Wiaker, en Alle-
magne, ont la profonde douleur do fairo part
à leurs parents, amis et connaissances, de la
porte cruelle qu 'ils viennent d'éprouver en la.
personne do

SE onsieur «_ a«©b &ESSSBEltC-EB,
Maître carrossier

leur très cher et regretté époux, père, flls,
frère, beau-frère, onde, cousin et parent, que
Dieu a rappelé ù lui , samedi 6 courant, à l'âge
de 51 ans , après une pénible maladie.

Neuchàtel, le 6 juille t 1907.
J'ai combattu le bon combat,

j'ai achevé la course, j'ai gardé
la foi. Au resta, la couronne
de justice m'est réservée; le
Seigneur le juste juge, me la
donnera en ce jour-là.

n. Timothée IV, v. 7-8.
L'enterrement aura lieu mardi 9 courant , à

1 heure après midi.
Domicile mortuaire : Saint-Maurice 6.

On ne reçoit pas .
Le présent avis tient lieu de lettre de faire

part.

Messieurs les membres de l'IJ_û __ Com-
merciale de ___ e__ el_ û._.el sont informés du
décès do

Monsieur J. €._SI§S__S_3-_. _ . E_6
pèro de leur collègue et ami Emile Geissber-
ger , jeune unioniste, et priés d'assister à son
ensevelissement qui aura lieu lo mardi 9 cou-
rant , à 1 heure après midi.

Domicile mortuaire : Saint-Maurice 6.
LE COMITÉ

i_ - _ _L » rwr--Mi .i H iHi fflT i . .. .h, _ii-_Mi_«ffl . _- «"¦ ______

JDeut-cher lliïlfsvcrGin -Seueulmrg
die Mitalieder werden hierdurch von dem
raschen llinscheidten des

Hcrrn Jacob G__l .!_»_. ___. «Eït
Sa_ Jer__eis_ er

in I.enntniss gesetzt, u. froundlichst eingo-
laden , sich recht zahlreieh an dessen Lelchen
b.g-iigniss zu beteiligen welches statttiudet
Dienstag den 9. juli nachmittags 1 Uhr.

Trauerhaus: rua Saint-Maurice 6.
Der Vorstandt.

^̂ _________i____________________¦¦__,
Monsieur et Madame Alexandre Laissue ea

leurs enfants : Ida , Armand , Monsieur et Ma-
dame Arthur Laissue ainsi quo leurs parents
ont la profonde douleur de faire part à leurs
amis et connaissances de la grande perte qu 'ils
viennent do faire en la personue-de leur cher
lils , frère ,

Monsieur Georges LAISSUE
que Dieu a repris à lui après une longue o»
pénible maladie , dans sa 22 ,no année.

Port-d 'Hauterivo , le 7 juillet 1907.
Il est au ciel ct dans nos

cœurs.
L'enterrement , auquel ils sont priés d'assis-

ter , aura lieu lo mercredi 10 courant , à 1 h. %
après midi.

Domicile mortuaire : Port-d'Hauterive.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

Monsieur et Madame Richard Steudel-Lori-
mier et leurs enfants , à Mannhei m (Meerfeld-
strasse 4), ont la douleur de faire part .. leurs
amis et connaissances du décès de leur chère
sœur et tante

Mademoiselle Elise L. OKI-IIER
que Dieu a rappelée h lui jeudi i juil let , à Bâle.

L'inhumation a eu lieu dimanche 7 courant,
à Bâle.

Messieurs les mecibres du Cercle des
Travailleurs sont informés du décès de

Monsieur J. «EaS_-_ . EIiC.__I-
leur dévoué collègue et ami , et priés d'assis-
ter à son ensevelissement qui aura lieu le
mardi 9 courant, à 1 heure après midi.

Domicile mortuaire : rue Saint-Maurice 6.
LE COMITÉ

a_E__^B___________a__a__g__B___a_g
ETAT-CIVIL DE BEVAIX

Avril, Mai et Juin 1907

Proxne-ïÇ'-_"de mariage
Henri-Oscar Fauguel, agriculteur , Vaudois ,

et Anna Vallet née Gygi , veuve de Emile-
Edouard Vallet , Française, tous doux domici-
liés à Bevaix.

Fernand Colomb, ouvrier plâtrier , de Saint-
Aubin-Sauges , et Mario-Louise Tinembart , tail-
leuse , de Bevaix , tous deux domiciliés à Be-
vaix.

Mariages
19 avril. Théodore-Alexandre Nicolet-dit-Fé-

lix , agriculteur , Neuchâtelois , et Cécile-Hélène
Perdnzat , Vaudoise , tous deux domiciliés à
Bevaix.

3 mai. Emile von Biiren , comptable , Soleu-
rois , domicilié à Granges , et Clara-Esther
Paris, Vaudoise , domiciliée à Bevaix.

Naissances
5 avril. Marthe-Augustine , à Tell-Edouar .

Joly-Bournot , chef d'équi pe aux C. F. F., et à
Marthe née Boiteux.

20. Willi-Charles , à Jean Walther , tonnelier ,
et h Bertha-Madelaino née Mauley.

23 mai. Hélène-Elise, à Adrien-Marius Rac-
coursier , pierriste , et à Elise née Payot.

24 juin. Jeanne-Marguerite , à Frédéric-Emile
Ribaux et à Marguerite-Elisabeth née Tinem-
bart.

Décès
13 avril. Marie-Virg inie née Wapiti , veuve

do Eugène-Lucien Bondié-Lang, Française , née
le 3 décembre 1842.

26. Emile Gacond , tils de Auguste-Alfred et
de Amanda-Mélanio née Delay, Vaudois , né le
20 décembre 1889.

14 mai. Elisabeth née Luginbilhl , veuve do
Germain Tinembart , de Bevai x , née le 29 août
1813.

17. Benjamin Estoppey, cordonnier , veuf cle
Elisabeth née Berger, Vaudois , né le 25 juin
1841.

AVIS TARDIFS
Office des Poprsnites , Neucliâtel

ire ENCHÈRE

On vendra par voie d' enchères publi ques
le mardi 9 juillet lO»?, h 3 h. y ,
après midi, à I_A MAÏ_ ._J_ _._S4Î E
(CHAS-TIEli PATTHBÏ), un moteur
à. benzine de 60 ampères et i 10 voltes, sys- '
tème Deutz.

La vente aura lieu contre argent comptan ' et
conformément aux dispositions de la loi fédé-
rale sur la poursuite pour dettes et la failli o.

Neuchàtel , 6 juillet 1907.
Office des poursui tes.

Hauteur du Baromètre réduite à 0
suivant les données de l'Observatoire

Hauteur moyenne pour Neuchàtel : 71'.) ,S™ 1».
1—ri m -_ ¦¦ un.. .. ._«mw_____—__.

B Juillet | 3 | 4 | 5 \ 6 | 7 g 8_l
ni in
730 __ -

730 P̂ * - i

720 ££-

705 ==£~
700 ___ * .
Niveau du lac : 7 juillet (7 h. m.) : 430 in. 550

» 8 » » 430 m. àfiO-
Température du lae (7 h. du matin) : 18»
_____¦___________¦___—_**************——-i

IMPRTMRRIK W Q._FR._ T__ & SPKRL s

BULLETIN IVIETE OIOLOSIJUE — Juillet
Observations faites à 7 h. H. 1 h. y, et i. h. %

OBSERVATOIRE DE NEUCHAT -iL

M Iempè-. ea .ea_3«ea.J S S -g V'domiaaui g
g Moy- _in_- Mau- g g. ^ ~ „ |

ean- muta, mmn M a 3 â

6 14.7 12.0 19.9 722.8 6.6 0. bible COIIT
7 15.3 6.7 20.9 720.1 N.-E . » nuag.
8. 7 h. %: 11.6. Vent : N.-O. Ciel : couvert.

Pluie depuis 6 h. 14.
Du 6. — Coups de tonn^-re à 1 h. % du soir.
Du 7. — Eclairs au S. et S.-E. le soir.

BOURSE DE GENcVî, du 6 juillet 1907
Actiom Obliy a.timi-

Bq<= Nat. Suisse — .— 2% féd. ch. def.  93.50
Bq= Commerce. 1133.— 3 _ C. de fer féd. 962. —
Saint-Gothard . —.— 3 _ % Goth. i _ _ _  477.50
Fin. Fco-Suisse 6487.50 Egypt. unif. . 505.—
Union fln. gen. 585.— Serbe . . . 4 % 397. —¦
Gaz Marseille joins. 855.— Franco-Suisse . -565. —
Gaz de Naples. 258.— Jura-S., 3 % % 478.50
Fco-Suis. élect. 507. — N. -E. Suis. 3 % 473. —
3% Gen. à lots . 102.— Lomb. anc. 3% 309.50
Gaf. a —¦— Morid. ita. 3 »  341 .—

Demanda OUiri
Changes France 99 ,98 100.02

â Allemagne.... 122.98 123.05
Londres 25.14 25.15

Neuchàtel Italie 99.97 100.03
Vienne 104.35 11.4.42

Argent fln aa gréa, en Suisse, fr. 117. — le lt.il.
Neuchàtel , 6 juillet. Escompta 4 % %

BOURSE DE PAftiS. du 0 juillet 19J7. Ulô .urj .
3_ français. . 95.20préd. lyonnais. 1175. —
Consol. aagl. . 84.37 Banque ottom. 686. —
Brésilien 1%. . 82.90 Suez 4508.—
Ext. Esp. 4 _ . 93.20 1 tio-Tinto . . . . 2200. —
Hongr. or i% . 93.— Ch. Saragosse . 390. —
I t a l i e n s » . . .  101.60 Oh. Nord-Wsp. 275. —
Portugais 3» . 66 - 90 Chartered . . . 36. —
Turc D. 4» . . 95.20 De Beers. . . . 614.—
4 « Japon 1905. 90.50 Raudmities. . . 139.—
5% Russe 1906. 86.70 Golillelds . . .  88.—
Bq. de Paris. . 1465 .— Goorz . _. . . . . 24.25


